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AFERTISSEMENT. 

Lé £ bat que l'Âucear s*eft prôpofe dafls cet Ouvragé^ 
ft été de réunir fous un même point de vue tous lék 
avantages que 1 on doit attendre de la JSotaiiiqûe y Si 
de rendre cette fciende à la portée de tout le mbndé^ 
Aiiifi voit-on qu'il a pris tous les moyens poilîbles potxi 
êcher de mériter l'accueil favorable dont MM. Uè 
Etodiâhts en Médecine Tont honoré , te rendre Uû 
travaux utiles â leur avancement* 

U commence par une Introduâion i la Âotàhiqiiè ^ 
qu'il a rendue facile & inréreflânce , Se n'a voulu avoii^ 
pour original que la Nature dans l'exécution des deft 
feins de fes Plantes; 

Le Leâeur pourra ranger fous quel ordre bon lui 
iemblera les Plantes qu'il recevra par cahier Se pat 
ordre alphabétique* 

Les defcriptions de thaqùë Plante ont pour titra 
les clafles & ordre de M. Linné. Le genre , décrit ea 
caraderes différents » vient enfuite ^ & chaque indi^. 
vidu a fon nom françois , latin » & vulgaire françois. 

Les Plantes qui font les plus connues des gens de 
Campagne , ont les honis fous lefquels ces gens les 
connoiffent : ce qui , depuis très long-temps » eft 
defiré , & n'a jamais été exécuté. 

Quant aux vertus médicinales , elles font décrites 
d'après les meilleurs Ouvrages en Médecine. L'Âuteuc 
n'a pas cru inutile de dire quelque chofe des prépara* 

A 



Digitized 



by Google 



,it AVERTISSEMENT. 

lions végétales , & des dofes & mefures avec lefqaelIeS' 
on pouvoir fagemenc les employer , perfaadé que fon 
Ouvrage feroit d'un grand fecoors , furKout dans les 
Campagnes » où 1 on n'a qae ces reilburces , & où il 
ne fe trouve pas , ou que rarement , des gens en état 
de diftinguer les Plantes utiles dans les maladies des 
liommes Se des animaux domeftiqoes , d*avec les nui- 
£bles. 

' Il finira fon Ouvrage par une Table générale des 
noms françois , latins , & vulgaire-françois des Plantes 
dont il aura donné les figures. 

Les Herbes feront le fujet des premiers cahiers ; les 
Arbres & Arbuftes viendront enfuite toujours fous le 
tnème ordre. 
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INTRODUCTION 

A LA BOTANIQUE. 

Pfemière Table élémentaire des figurei et de leurs noms* 

Pour Tendre cette introduction facile et intelligible , une 
Table des figures et de leurs noms ne suffirait pas^ c'est 
povzrquoi ces mêmes noms et leurs explications feront 
te m|e€ d*une seconde Table. 



hmÊuncUturt. 



A 

AlOlITTB. 

ÎS?^!'::::: 



Ailes, 

tihè 

Ainclies. c, ^,c. ... 

et tg Vf c* ..■■»■• 

Akemes. Fleurs . . . . 

(fpamr Us feuilles: 



Aandécs. Feuilles. 

tf pùwr Ut fleurs . 

Aaoïiiaks... 

Ambèn. ......... 

Aitiealations.'. .... 

Axiftares, A 

et «, *, c 



B. 



B 



lAJS. 

Raiie... 
Barbe.. 
0dbe.. 



Calice. 

Calice,/. 



«{;: 



Fi>. Pi. 



4,5 

a? 
6 

2 



9 

10 

3i 
11 

12 

i3 
6 



H 



i6 



i6 

17 

i8 
i3 

oa 



NomertcUiure, 



Cauipainrie.«««^.«., 

Cannelée.. r« 19 

Capsule...,,. ...r«... 20 

Carène ai 

Cariopbyliée. 22 

Casque 23 



Caal inaire . . . . 
Cellules, a, à. 



Coifle 

Collet 

Cordiforme . 
Corolle 9 a. 



Chaton. . 



et 



ia,a,a,b 

la,b 



CoCyledon, c,c , 

Crucifère 

Corymbe 



Uemi-plburon . 

Digitée 

OïKjue 



E 

tiCAlLLES. 

CcAÎUeux 



Fig. PI 
18 



24 

18 
22 
33 
34 

3i 
33 

32 



Digitized 



by Google 
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INTRODUCTION 

A 

LA BOTANIQUE. 

I l ■ ■ ■ ' i» 

SECONDE TABLE 

ÈIÈMENTAIRE 
D E S N O M S, 

ET DE LEURS EXPLICATIONS. 

Le chifirc romain indique U Planche » & le chifire irab^ 
la Figure, 



AiGRETTs. C -eft un amas de poils ou foies , qiu 
couronne une graine ou une écaille. On la nommd 
ftypes quand elle eft portée fur un pied , & feflîle 
quand elle eft fans pied ou pédicule* jtigrutc 
ftypes. I. I. Aigrette feffile. L i. 

AiGRETxi. Tout ce qui eft couronné de poils ou foies, 
fe nomme aigrette. 

Ailée. Une feuille , dont les lobes font oppofés y en 
forme d'ailes, a. e. t. d. l. j. 

AitES. Ceft le nom que portent deux pétales latéraux 

Aii 
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{ 4 ) 

'4e la fle^t légumineufe. I. 4. 5^ Et la figure ^. k 

II. ly. 
i^is SELLES des feuilles. Q'eft la fêâîon de la feiiille 

avec la tige , foit péciolée ou feflile. a. b. c. 1. 7. 
4|Li,ÊNESt L^s feuilles qui font eç forme d'alêne ei^ 

portent le nom. 
Ai-TERN ATI VEUEHT. Se dit pout les fleurs y les feuille»^ 

les branches , &ç. 
JUternes. Les feuilles font alternes quand elles font 

placées de diftance a autre. Il en eft de n^cme des^ 

fleurs a. b. c. I. 6. Et la figure a. b. c. L j. 
I^MANDE. C*eft que femence reçfer^ée d|ans un 

noyau. I. S. 
^NNUE^LB. F'oye^ Plante. 

Anomales. Fleurs poly pétales irréguKeres » compo*. 
. &ts de pluiieurs pièces , diflemblables or<Knaire- 
^ ment , iç accompagnées d'un neélar. 
Anthère. Ceft le fommet de récamine qui porte la 

pouflîere prolifique. I. 11. 
A^TALE. Fleur fans pétales. 
Articulations. Ce font des n<Euds qui k trouvent 

de diftance à autre dans les tiges, les branches , ou 

les racines. I. ii. 
Axillaires. Fleurs qui naiflênt dans Taiffelle de$ 

feuilles An L 1 5. Et la figure a. b. c* I. &. 

Paie. La baie eft un ftuit fucculent & charnu , ren^ 
fççman^ fes feinençe^ épatfes <^i iç U dans )« 
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(5) 
parenchyme. Certains Auteurs ont confondu U 

; pomme avec la baie. La pomme. I. 1 4. 

Baile. C'eft le calice des graminées. L 15* 

Barbe. La partie fupérieure des valvules de la balle« 
1. 18. 

Bassin. C*eft Tintcrieur des calices évafés & d'une 
féale pièce. 

Bisannuelle. Ceft le nom d'une plante qui ne dure 
que deux ans. 

Bourgeons. Ce font de ces boutons qui , en fe déve- 
loppant i la fortie de l'hiver > font paroître des par- 
ties deftinées à la reproduction. Celui qui tient aux 
tiges fe nomme bouton , & celui qui tient à la rar 
cine fe nomme cayeux. 

Bouton. Il y en a qui ne renferment que des fleurs^" 
d'autres des feuilles. Ils font compofés de plufieur$ 
écailles aflez dures » & enduites d'un fuc gluant 
pour empêcher le contaâ de Tair. 

Bourse. Enveloppe de quelque efpece de champî«^ 
gnons, une des fept efpeces de calice de M. Linné« 

9uLBE. Ceft une racine ronde , i la partie inférieure 
de laquelle fe trouve un corps charnu d'où partent 
les racines. 1. 1 6.. 

Bulbeuse. On nomme une plante bulbeufe quand 
elle a une bulbe ou oignon pour racine. 

Calice. Eft un terme générique applicable aux fept 
efpeces de calice dç M. Lionel La première efpece 
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fe nomme périanthe j c'efl: la plus commune r la fe« 

conde fe nomme enveloppe i la croiHeme, fpathe j 

la quatrième , balle ; h cinquième , chaton ) la 

fixieme , cocfFe ^ la feptieme y bourfe. M. Linné 

regarde le calice comme le lit conjugal de la fleur. . 
Campaniforme« Une fleur porte ce nom quand elle 

a la forme d'une cloche, a. 1. 1 8. 
CANNELis. Une tige fe nomme cannelée quand elle 

eftà filets. 1. 19.- 
Capsule. C'eft une efpece de fruit renfermant des 
. graines dans une ou plufieurs loges. On dit unilo^ 
. culaire , biloculaire ^ multiloculaire quand une cap^ 
. fuie a une , deux ou pluGçurs loges. Capfule trilo-- 

culaire. 1. 10. 
Carekb. Cefl: un des pétales de la fleur légumin^(e 

qui fe trouve deflous. Lit. Et la figuré e. II. xj. 
CARYOPHYi.LiB. Les^.fleurs caryophy liées , ou en 

œillet , ont u|i nombre indéterminé de pétales » 
. dont le caraâere eft d'avoir l'onglet caché dans le 

calice monophylle , & la feuille difpofée en rond 

au bord du calice a. a. a. i. L %i. 
Caulinaires. On nomme feuilles cauUnaires celles 

quinaiflent autour de la tige. L 15. 
Cayeux. Ce font leS^^ petits oignons par lefquels les 

plantes bulbeufe^. fe reproduifent. a. L 16. 
Cellule. Ce font les loges qui fe trouvent dans les 

capfules. 
Chaton. Nom donné à un affemblage de fleurs qui 

ne portent aucuns fruits, & qui font rangées fur ua 
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ftxe commun » comme on le voit dans les coii<» 

driers » les noyers. I. ij. 
Chauub. Ceft la tige des graminées qne Ton nomme 

vulgairement paille. 
Chevelus. En parlant des racines , quelquefois 

même de certaines feuilles.* ^. r. L ii. 
Cloche. Fleur en cloche » ou campaniforme. 
Cloisons. Dans les capfules & les Cliques, les fépa« 

rations qui s*j trouvent fe nomment cloifons. a. i. 

Coiffe. Ceft le calice des mondes y une des fept 

efpeces de M. Linné. I. 24. 
Collet. Ceft l'intervalle qui fe trouve entre la tige 

& la racine. I. 2^ 
CoMPLBTTE. Une fleur eft complette quand elle a 

toutes fes parties , étamînes , pifttls ^ pétales , &cc. 
Composée. Une feuille eft compofée quand elle éft 

formée de plufieurs feuilles qu'on nomme foUiolés. 

IL 14. 
Coque. Une des butt efpeces de péricarpe j elle 

s'ouvre en long. 
CoRDiFORMB. On dounô ce nom à ce qui a la forme 

d'un cœur. Feuilh cor iiforfnc. L jo. 
Cordon ombilical. Ceft par lui que s'opère l'ex-- 

plofion des femences hors des fruits. Dans les ca- 
pillaires il ouvre la capfule qui les renferme par fon 

élafticité. 
Cornet » ou éperon. Le cornet eft une efpece de 

aeâar qui fe trouve dans les linaires. 
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CoROLLC. Li corolle fait la beauté de la fleur ; êltâ 
eft compofée de petites feuilles que l'on nomme 
pétales. Quand elle n*eft que d*uné pièce y on là 
nomme corolle monopétale » & quand elle eft com- 
pofée de plufieurs pièces , on la nomme polypétale^ 
Corolle monopétale. L 34. Corolle poljpétale. 
I. 3J. 

CoRYMBE. C*eft une difpofîtion des fleuts qui tient l& 
ihilieu entre. 1 ombelle & la grappe. Les pédicules 
montent graduellement comme i la grappe , Se 
arrivent tous à la même hauteur comme à 1 om-> 
belle. L jz. 

Cosses. Panneaux du léguniè m. m. IL x6* 

(Cotylédons. Sont les lobes de la femence ou graine 

qui accompagnent la jeune plante en fortant dé 

terre fous la forme de deux feuilles différentes de 

celles que doit porter la plante. Ces feuilles font 

comme deux mamelles deftiilées à allaiter le jeune 

fujet. Elles font fort fenfibles dans les légunli- 

neufes. Cotylédons. c« c. 1. ; i • 
Cruciforme ou crucifère. Tournefort a donné ce 

nom aux âeurs compofées de quatre pétales difpo-^ . 

fées en croix , &: dont le fruit eft une filique. ^.^^ 

D 

Demi-fleuron. Le demi-fleuron eft une petite fîeùc 
en forme de languette. Sa partie inférieure eft un . 
petit ^ tube» a«.^* iL i. Ce tube renferme cing 

Staminés 
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icàmipes juhîes en forme de gaînâj^ qui enveioppd 
le jpiftil. r. f. IL 17. Quelquefois le demi: fleuron 
left incomplet ^ manquanj: d'étamines » ce ^ui U 
rend femelle. Tout cela n'eftfendble qu i la loupe. 
Une fleur , compofée de demi-fleurpns » fe nomm^ 
fémi-Hofculeufek Le demi-^euron» II. r . 

DiGiTÉfOtt PALMES. C'eft quand une feuille a la forma 
d'une main. Feuille pa/mec^ a. b* c* rf. e.f^ g II. 1. 

DiPHYLLB. On nomme diphylle un calice compofé d^ 
deux pièces : triphylle , s'il eft de crois. 

Disque. Cefl; le centre de la fleur radiée. IL z. 

Drageoms. Ce font des rejets delà racine > qui ont 
eux-mêmes des racines , & on les nomme bour-*- 
geons radicaux^ 



Ecailles. Ce font de petites feuilles coriaces qui 
forment quelque efpece d*enveloppes ou d^ calices j 
tels font les calices des jacées. IL 5. 

ÊcAiLLEUx . ce qui eft compofé d'ècailles. 

£cH ANCRÉE. Feuille échancrée% b.b. b. IL 18. 

Embryon. C'eft ce que M. Linné nomme ^erme. 
C'eft la partie inférieure dupiftil qui fait les fonc-« 
dons de matrice j il contient les ovaires des fe<* 
mences & les organes propres à la nutrition." di 
U-if. 

Entonnoir. C'eft une fleur monopétale • dont le 
tube eft un tuyau ^ & le lymbe afteâe difterences 
formes. IL 7* 

fi 
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tiwÉLovvi. Céft un calice improprement dit, ^ui eft 
divifé en commun & en partiel. 

CnVelo^î^b côMMUi^E. Elle fe trouve à la bafe de 
tous les t2Lfons de 1 ombelle, e. II. 8. 

Envèloi^pe partielle. Elle fe trouve à Tàttache des 
fleurs de thaqùe rayon, o. o. à. o. à. II. 8. 

Enveloppe ou péricarpe. Ceft la capfùle , le légume > 
la filiqae , la baie » &c. Il y eh a de huit efpeces. 

£p£R0N. Ceft une prolongation d*ûn (>étale dans 
quelque efpéce de fleurs » comme la linaire. a» 
IL 9* Quelques Auteurs l'ont nommé neéfcar ^ 
d'autres n'en ont fait qu'une efpece. 

Epi* Il eft compofé de fleurs ou fruits , placées àlter* 
nativement fur un axe commun. 1. z8. 

£tamines. Ce font les agents mafculinsde lafécon^ 
dation dans le fyftême fexuel de M. Linné. Leur 
forme eft ordinairement celle d'un filet furmonré 
d'une tdte que l'on homme anthère. Cette tètè , 
fommet , ou anthère , fait les fondions de refti-- 
cules y où réfide la pouflîere prolifique qui /venant 
à s'échapper , s'introduit dans le ftigmate pour être 
portée jufqu'aux ovaires qu'elle féconde* }. n. p^ 
m. m* IL I o* 

Etendard. Ceft te pétale fupéïieur des fleurs pa^ 
pilionacéés, ou fleurs légumineules. Il« ii.Sctf. 
IL 17. 

Exotique* On nomme plante exotique celle qui no 
croît pas naturellement dans nos climats. 
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l^AiscEAux. Ceft un alTetpblage. Qn ne fe fertgnerft 

de ce cerme qu'ea pariant des énamines àes^ fleura 

léguminenfes. h. U. 1 1. 
Tbuelles. La fteur femelle n^a que des piftils. 
Ceuilles. Les feuities font les organes qui pompent 

lliamiditç de Tair & facilitent la ctanrpiration n^ 

ceflaice i la fanté de U plante. Elles font ou fimples 

ou composes, régulières ou irrégulieres , pétiolée^ 

ou feflîles. On les. nomme caulinaires., florales ^ 

radicales ^ &c. 
TiBREs. Ce font les dernières ramification;5 des ra^ 

cines que 1 on nomme racines fibreufes. d. c. L i a. 
f iLET.. Cefl, dans Fc^apiiiie i^ ce qui fo^tient Tai^t^ 

there. /. L i u 
Fleçhe. Feuille en fer de floche* 
Keur. m. Lini^é regarde la fleur ou la corolle ^ ce 

que Ton confond vulgairement , comme le pabjis»: 

où fe célèbrent les noces. 
Fleuron. Ceft une petite fleur monopécale > décott<- 

pce en cinq parties , renfermant toujours cinq étasf 

minces unies & enfilées d\in piftiK n r. t. fi IL 7« 
f xoRALE ou BRACTEE. On nomme feuille florale celle 

qui eft près de la fleur > & qui ne pouflè jamais fana 

eUe. 
Fi.oscvi.EVSB. Une fleur eft ainfi nommée quand ellft 

|t*eft conipofée que de fleurons» 
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FoLiotBs. Petites feuilles , ou divifion des feuillef 
compofées. o* o. o. m. n. IL 14. 

Fruits.. On entend en général par fruit une pro* 
duûîon <jui fuccede à la fleur , deftinée à propager 
la plante , & due à l'union des fexes , c'eft-à-dire > 
ctaminçs & piftils. On confond aiTezfouvent fous 
cette dénomination la baie ou la capfule qui le ren- 

' ferme, 

FusiFORMi, Tout çé qui a la forme d'un fufeau. ai 
IL 18, 



Gaîmb ou spathe. Ceft une efpece de calice , dont la 
bafe forme un tuyau qui entoure la tige. IL \^. iC 

Géminé. Pour les feuilles & les fleurs deux à deux. 
Génération des plantes. Ceft le réfultat naturel 

de. l'opération dont les étamines y les piftils , la 

pouffiere féminale & Içs ovaires font les agents. 
Germe. Foye:[ Emhvyon^ 
Gl APRE. Non que Ton donne à une feuille lifTe ^ unie 

& luifante. 
Glauque. Nom latin frâncifç pour exprimer une tou* 

leur qui tient. un milieu entre le verd & leblanc^ 
Godet. Ceft une fleur monôpétale un peu évafee , 

quoique creufe. IL 20. 
GaussE. Le fruit des Içgumineufes , qu'on nomme 

légume. IL 16. Ce que le vulgaire nomme goude 

d'ail, o'eft qu'un amas de cayeux de l\iil quî eft uno 

plame'bulbeufe^ 
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GnATK né doit point fe confondre avec graine.' On 
nomme ^rizi/2 ^ des baies ramalTées en grappes. Ces 
e/peces de grains renferment la graine. 

Graine. Ceft proprement lé fruit, & fi on lui donne 
le nom de femence/ce ri'eft qu'improprement. Ce 
nom ne doit fé donner qu'à la pouffiere prolifique. 

Graminées. Ceft un nom générique donné à toutes 
lès plantes dont les tiges finifient par un épi , Sc 
dont les feuilles approchent de celles des chien* 
dents. 

Grappe. C'eft un aflemblage de fleurs ou de fruits » 
dont Içs péduncules font inégaux j ce qui ne forme 
rien de régulier. II. ii. 

Grelot. C'eft uiie fleur monopétale, dont Tentrée eft 
beaucoup pliis étroite que le fond. II. ax« 

Gueule» Fleurs en gueule. Foya(^ Labiées. 

, H 

-Hampe. <])'eft ûneefpece de pédoncule qui tienriied 
de tige , comme dans le côlc^iqueJ II. ij. 

•HiiCMApffRôcnTEs ,^nom donné 'aux fleurs qui x)nt 
des étamines & des piftils. 

I 

Imbriquée. Ce terme né s'emploie qu'en parlant de 
certains calices^ où les écailles font rangées en 
forme de tuiles. IL 4. 

IncOmplette.' Une fleur , à laquelle il inanque 
quelque partie , eft iqcqmplette. 

Indigènes.' Ou nomme plantes indigènes celles qui 
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croiflênt naturellement dans nos clinuts* 
1&RiGUUBR.ES fe dit en parlant des feuilles dont let 
parties ne laiflent rien entrevoir de fynmiétrique 
ni de régulier. IL itf. On nomme aufll irréguliecet 
les fleurs d'une feule pièce , connues fous les noms 
de fleurs en gueule , ou labiées , fleunen mafque 
ou en muffle , ou perfonnées j & les fleurs de plur 
fleurs pièces connues fous les noms de papilion^ 
cées 9 on léguniineufes & anomales^ 



liBiéss ou FLBURS IN GUiuLE. Les fleurs labiées oft 
fleurs en gueub font monopécales, irrégulieres, tec- 
minées inférieurement par un tuyau , 6c fupérieu?* 
rement par une gueule à deux lèvres, ou â une 
feule. Ces fleurs ont quatre étamines , deux grandes^ 
& deux petites ; & pour fruit , quatre graines nues 
au fond d*un calice nK>noph7lle. 

hA ME. C'eft le nom que Ton a donné i la partie fopé« 
rieure du pétale, a. II. 37* 

LANcioLifis , en parlant des feuilles qui ont la forme 
de lance. II. 15. 

Légume. Le légume ou la gonfle eft le fruit des fleurs, 
légumineufesou.papilionacées, CQippofé de deur 
panneaux , à la future fupérieure defquels les 
graines fe trouvent attachées. IL 16. 

Légumineuses ou papiliohac£e$« La fleur légun^*^ 
neufe efl: compofée de quatre pétales, a. b. K e. IL 17» 
La figure a eft Tétendard. i b font le& aile^ > 
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dcethU carehe où nacelle. Cè'^ dans Te pétale 
inférieur ou carène» que fe trouve le faifcéau d. 11 
en prend même la courbure » & le pi(iil devienc 
nnegoufleou légume. II. 16. 

LigMuse. Les tiges & les racines qui ont laconfif- 
tahce dû bois , fe nomment ligneufes. 

LttiAcéB." Ceft en parlant dès fleurs queToùrneforc 
nomme flairs en lis. Le caradère de ces fleurs eft 
d'être ou monopétales & découpées en cinq parties» 
on polypétales , ayant trois ou fix pétales. Mais. 
Teffentiel eft ^'avoir un fruit divifé en trois loges j 
ce qui fe nomme trilbculaîre. 

Limbe. Ceft la partie fupériéure des fleurs d*une feule 
pièce : le tube eft la partie inférieure, timbc. a. 
L )4. & c. II. 7. 

LiNiAinES. On donne ce nom aux feuilles qui ref- 
femblnet i celles du lin. 

Lobes. On dit vulgairement que la graine eft gtrmét 
quand , eh fe développant » elle laiÏÏe entrevoir un 
ou plufieuirs lobes que Ton nommb cotylédons \ 
ils font unis d'un côté , convexes de Taucre. Ils 
ie diftingueht Bicilement dans les légumineufes. 
r. c. I. 31. Les lobes des feuilles font des e3tten-> 
fions de ces feuilles, a. b.c. d. t. II. 1. & b. b. b. IL i8» 

^GBs. Elles fe trouvent i l'intérieur de l'enveloppe 
qui contient le fruit j cette enveloppe fe nommo 
capfule 9 uniloculaire , biloculaire , multilocu* 
laire, quand la capfule eft â une , deux » ou pluiieurt 
loges» Càpfttlc bilocidairc* a. bA. xf. 
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LxRiFOBidE. Une feuille qui a la fourme d'i^nelfte) 

IL 28. 

M.. 

Mains ou vrilles font desproduâions filatt^enceufei 
par lefquelles certaines plantes s'attachent à d'autres 
corps j elles afFeâent différentes formes ^ elles font; 
ou (impies ou divifées en plufiéurs rameaux. IL 29. 

Mâles. On nomme fleurs mâles celles qui .n*pnt que 
desétamines. 

Masque , ou psRsoKNéES , ou en mufle. Les fleurs 
en mafque , ainfi nommées , parceque la plupart 
reflemblent aux mufles de certains animaux ^ fei 
diftihguent des fleurs labiées par le fruit principa- 
lement qui eft une capfuie diftinâe du calice dans 
les perfonnées » & quatre femences nues au fond 
d'un calice monophylle dans les labiées. 

MonopI^tale. On nomme une corolle monopétal^ 
quand elle n'efl: compofée que d'un pétale, l. 54. 

MûNOPi^YLLE y calice d'une feule pièce. 

MvFLE. f^oyc7[ Mafque. 

Mulet. Nom donné à une plante qui tient de deux 
efpeces différentes. 

N. 

N APiFORME. Ce nom convient i tout ce qui a la forme ' 

d'un navet. «. II. 18. 
KfiCTAR. C'eft un corps creux ^ dit M. Linné ^ qui 

accompagne quelque efpece de flcur^ comme Telle' 

bore i 
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. bore ; il contient pouc l'ordinaire une Hqueur ^îé- 
lée , que les abeilles s'amufent à butiner. Ceft on un 
cornet, ou une foflette , ou un tuyau. Ce terme 
n'eft plus d'ufage , parcequ'il eft trop équivoque , 
chaque Auteur lui ayant donné la fignification qu'il 
a voulu. 

Nervures. Ce font de petits traits que l'on appet^ 
^oit dans les feuilles. Us doivent être regardés 
comme des tendons ou extrémités des gros mufcles» 
qui repiéfentent les nervures principales* 

Nœuds. f^oye:[ Articulations. 

Neutre. Quelquefois les fleurs , quoique difpofées 
naturellement à porter des étamines & des piftils , 
deviennent neutres , foit qu elles doivent cette 
monftruofité à la culture , ou i quelque autre 
accident. On nomme aufli neutres des fleurons où 
Ton n'apperçoit ni étamines y ni piftils. 

Noyaux. Ceft un fruit ofTeux qui renferme unei 

' -amande. tf.IL ji. * 

Nymphes. M. Linné regarde les pétales comme les 
nymphes des plantes. 

o 

Oeii. Foye:[ Umbilic. a. I. i^^r 

OiGKOK. f^€yc:[ Bulbe. I. 1 6. 

Omb£Li.c ou parasol. Ceft un a(fèmblag^ de rayons 
qui partent du même centre , & qui divergent 
comme ceux d'un parafoL L'ombelle partielle eft 
on rayon de l'ombelle générale, («a fleur eft rofsu- 

C 




tic. Elle ne diffère des fleurs en rofe proprement 
dites , que parceque le calice devient un froircom- 
pofé de deux femehces attachées enfemble pendant 
qu elles font vertes , & qui fe féparent en mûrif- 
fant. 

Ombelliferes. C'eft le nom que Ton donne aux 
plantes en ombelles. II. 8. 

Onglet. C'eft la partie inférieure du pétale, i. 

11.37. 

Opposées. Les fleurs Se les feuilles font oppofées 
quand elles font placées en vis i-vis i la mîme 
hauteur, & parallèlement fur la cige oîi la branche» 
Folielles oppofées» ooolmrull. i^ 

Ovaire. La partie du piftil , deftinée à recevoir la 
fécondité , fe nomme ovaire^ 

Ovoïdes. Tout ce qui eft en forme d œuf. 

P 

Palais des noces. M. Linné fait de la corolle le 

palais des noces des fleurs. 
Palmée. Voye^ Digitée. FèuiUe digitéc ou palmée. 

IL 1. 
Panicule. C eft une efpece d'épi branchu ,- compofé 

d'autres petits épis attaches le long d'un pédicule 

commun. II. ^j* 
Panneaux. CoflTes. Ce font les valves qui fe trouvent 

au légume & à la Clique. 
Papilionacées. Foycif^ Fleurs légumineofes. 
Parasites. Ce nom fe donne aux plantes qui 
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croiflent far dîfFcrencs arbres y &c qui fe nourrliTent 
à leurs dépens. 
Parasol, f^oye^ Ombelle* 

Parenchyue. Subftânce pidpeufe qui foimele corps. 
de la feuille & du pétale , & qui eft recouverte d'une 
peau légère , nommée épiderme. Les fruits char- 
nus , tels que les pommes ^ les fruits â noyaux >.& 
les baies , font auÛî compofés d'un parenchyme. 

Pavillon ou étendard. Ceft le pétale fupérieur 
des légumineufes. Voye[ la figure IL ii. & a. 
II. ay. 

PÉDICULES OU PÉDUNCULES. Ce (out les queues des. 
fleurs & des fruits. Foyc^ les figures A. 1. 1 j./. 1 8» 
&: a. IL 20. 

Pépin eft la graine des pommes. La pomme n'en eft 
que l'enveloppe. 

PiRFOuEE ou PERFEUiLLÉE » plante dont la tige enve» 
loppe les feuilles. IL 3 4. 

Perianthe.. C eft le premier des fépt efpeces de ca^- 
Gces de M. Linné. Il eft ou monophylle , ou dl- 
phylle , ou polyphylle , &c.. Foye\ les figures 
17. 1. &; }o. IL 

Péricarpe, f^oye:^ Enveloppe/. L i S. 

PfiTALES^Ce font Tes feuilles qui compofent la corolle. 
Elles font colorées» & font la beauté de la fleur» 
Foyc:^^ les figures 3^. 37. 1 1. II. & 4. j. 

PÉTIOLE. Ceft la queue de la feuille, k. IL 1 3,. Sl 
tf.II. 15. L jo.. 

Cij 
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I^iTiûL^E. Une feuille cft péciôlée quand elle a un 
pétiole ou queue. 

PiNNÉB , fynonyme de feuille ailée. 

Pistil. C'eft l'organe féminin de la frudlification. Il 
eft compofé du germe ou embryon a. IL G. du 
ftyle c. IL 6. & du fligmace b. IL C. Le ftigmace 
reçoit la pouffiere m. m. IL lo* Cette pouflîere, 
étant tranfmife à l'intérieur du germe , féconde l'o- 
vaire. Il ne faut pas confondre le germe ou em- 

' bryon avec Tovaire , car 1 ovaire n*eft que le rudi^ 
ment des fruits dont le germe eft l'enveloppe ou 
Xutéms La fécondation ne fe fait point s'il n'y a 
concours des parties mâles & femelles , & Taâe de 
la fruftification n'eft plus que l'effet de la généra- 
tion. M. Linné regarde la corolle comme le palais 
où fe célèbrent les noces ; le calice comme le lit 
conjugal j les pétales comme les nymphes \ les 
filets des ciamines comme les vaiffeaux fperma- 
tiques j les anthères comme les tefticules \ la pouf- 
fiere comme la liqueur "féminale j le ftigmate 
comme la vulve ; le ftyle comme le vagin ; le 
germe comme la matrice j & le péricarpe comme 
l'ovaire fécondé. 

PivoT. La racine eft en pivot quand elle defcend per- 
pendiculairement. 

Placenta. C'eft le centre de la cavité du calice. Il eft 
aflTez fouvent convexe. C'eft fur lui que repofent 
les fleurs & les fruits dans pldfieurs efpecesde 
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5' plantes. Placenta convexe, tf. II. j« 

Plantes. Nom donné â toutes productions végétâtes. 

Plantes annuelles. Lorfqu'une plante croît & 

meun: dans un an , elle eft annuelle. On la nomme 

bifannuelle , trifannuelle fi elle dure 1 ou ) ans. 

Plantes vivaces. Ces plantes vivent un nombre 

d*années indéterminé. 
Plantule. Dans le développement de la femence , 
les cotylédons accompagnent la plantule <}ui fe- 
trouve dans le milieu, b. I. ; i . 
Poils ou soies. Ce font des filets plus ou moins fo- 
lides qui fe trouvent fur quelques parties des 
plantes, i. u II. i } • 

Polypétale. Une corolle , compofée de plufiears 
pièces , fe nomme polypétale. Quand les pétales 
font placés fymmétriquement , la corolle eft pôly-*» 

' pétale régulière. I. i j. Quand ils font placés irré-^ 
guliérement , ils forment la corolle polypétale irré^ 

* gulicre. II. ji. 

Pomme. C'eft un fruit à pépin , compofé d'une pulpe 
charnue , dans le milieu de laquelle on trouve br- 

' dinairement des loges membraneufes qui renfer* 
ment des femences. Ce que Ton nomme vulgaire- 
ment pomme de terre, n'eft point une pomme > 
mais une bulbe d'une cfpece de folanum. 

Port. On entend par le port d'une plaote., tout ce 
qui en conftitue Tenfetnble. 

Poussière séminale. C*eft proprement la matière 
prolifique des végétaux* 
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PuLPi. Subftance charnue de certains fruits » feuilles 
6c racines. 

R 

Racine, Ceft la partie de ta plante qui lui fournît les 
fucs nourriciers, - 

Radicales. On nomme feuilles radicales celles qiui 
fortent immédiatement de la racine, p.p. IL 1 5. 

Radicules. Ce font les racines d'une plante qui e(t 
encore à la mammelle , c'eft-i-dire , accompagnée 
des cotylédons, tf. L $i. 

RADiiEs. On nomme Seur radiée celle qui eft coa»* 
pofée de fleurons & de demi-fleurons. Les fleurons 
occupent le difque , Se les demi-fleurons la circon* 
férence , comme les marguerites , les dents de 
lion. 

Raton. Le rayon eft formé par les demi-fleurons ea 
manière de couronne. 

Remuantes. On donne ce nom aux tiges & aux ra« 
cines qui ne s'élèvent point y & qui fe traînent fuc 
les corps qui les environnent» 

Réceptacle. Le réceptacle eft l'extrémité du pédun- 
cule , fur laquelle repofe immédiatement la fleur 
ou le firuit. On le nomme placenta lorfqu'il reçoit 
les vaifleaux ombilicaux qui fervent à tranfmettre 
la nourriture au^ femences. Tournefort le diftingue 
en propre & en commun. Le réceptacle propre ne 
porte que les parties d'une feule fruâiflcation , c'eft* 
i-dire , une fleur (imple% Le réceptacle commun 
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' porte des fleurs compofées de Tagrégadon de pla- 
fiears petites fleurs. 

RIgulieres. Les feuilles & les fleurs font régulières 
quand elles montrent quelque chofe de fymmé- 
trique dans leur conftitution. 

Remiforme. Tout ce qui a la forme d'un rein peut 
porter ce nom. IL 38. * 

Ros AciES. La fleur en rofe > dit Toumefort» eft corn* 
pofée de pluiieurs pétales difpofés en rond comme 
dans la rofe. Le caraftere de cette clafle dépend de 
la difpoation des pétales , & non de leur nombre. 
I>ans la plupart , les pétales font au nombre de 
cinq j dans plufieurs , de quatre , & dans quelques- 
unes de deux : on ne doit point confondre les 
crucifères avec les rofacées j car les crucifères 
ont toujours quatre grandes étamines & deux pe-- 
tires » te les rofacées , quoique compofées dé quatre 
pétales en croix , n'ont point les étamines comme 
les crucifères. 

Rosette. La fleur en rofette eft une fleur monopétale. 



Semences. Fbye)[ Graines. 

Sini-FLOSCULEUSES. Ceft le nom que Ton donne aux 
fleurs compofées de demi-fleurons. Un des demi'- 
fleurons qui compofent les fcmi-^flofculeufes ^ IL i. 

SfissiLE. On nomme fefliles les fleurs & les feuilles 
qui font fans pétioles. » & vulgairement fans 
queues, a. b. a L 7. On aoouu^ aufli felfilç Tai- 
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-: ' grette qui tfeft point portée fur un pédicule. I4 x* 
SiLicuLfi. Ceft un péricarpe affez ordinairement fous-v 

orbiculaire , garni d'un ftyle à peu près de' mèoSe 

longueur. IL 41. 
SiLiQUE. Ceft le ftuit des crucifères. Il eft compofé de 

deux valves ou cotTes , entre lefquelles fe trouve 

un cloifon que Ton nomme placenta. IL 59. 
: Simple. Uiie (leur eft fimple quand elle n'a pas plus 

de parties qu'il lui en faut. Quelquefois une fleur 
;: qui naturellement doit avoir dix étamines , n'en 

aura pas» & fes examines feront devenues pé* 
r cales, cette monftruofité eft due à la culture. Dans 

ce ças^ci , les fleurs fe nomment doubles ou monf- 

crueufes. 
r Soies» F'oyci Poils. 1 

Solitaires. On donne ce nom à une fleur ou un 
t fruit qui nait feul â l'extrémité d'une branche ou 
r . d'une tige. 

Sommet. Ce mot convient à l'extrémité fupérîeure 
. ; ; de chaque partie , mais* particulièrement à. la parâe 

fupérieure de l'étaminQ que l'on nomme anthère. 

Lu. 
Spathe. Ceft une membrane adhérente â la cigé, 

ouverte de bas en haut , Se d'un feul coté pour 

Tordinaire ; elle eft une des fept efpeces de calice 
. de M. Linné. Cette efpece eft commune dans les 

liliacées. IL 55.. 
Spirale. Les mains ou vrilles fe tournent (buvent en 
1. Xpirales.IL'ap» .^ .,.•.. . >. . . . 

Stigmate. 
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Stigmati , partie fupérieure du piftil , foutenue.pail 

le ftyle. b. 11. 6. 
Style , filet qui foutient le ftigmate. c. IL 6. 
Styves ^ nom que Tou donne aux aigrettes portées 

fur des pieds. I. i. 
SxYPULE , nom donné à de petites produâions qui 

naifTent à Tinfertion des pétioles ou des pédicules. 

a. b, 11* 40, 

T 

Termtkalcs. On nomme feuilles & fleurs terminale^ 

celles qui nailFent aux extrémités. 
Ternée , feuille compofée de trois folioles attachée^ 

fur le même périole. 
Testiculaire. On donne ce nom à tout ce qui ak 

forme d'un tefticulc. 
Tige. Ccft le corps principal de la plante j mais il y a 

des plantes fans tiges. 
Tissu cellulaire, ^oye:^ Parenchyme. 
Triphylle', calice compofé de trois parties. 
Tronc. C*eft la tige des arbres. 
TuiLÉE. Voyc-^ Imbriquée. II. 4. 
Tube. Ceft la partie inférieure des corolles mono-j 

pétales, b. L 34, 

u 

Umbilic ou nombril. Ceft une caVité qui fe trouve 
\ certains fruits , à l'extrémité oppofée au pédicule » 

D 



Digitized 



by Google 



xommè dans prefque tous les fruits à pepîns; 
Voye^ la figure a. I. i8. 

Uniloculahie , capfule a une loge. 

Universelle. L'ombelle eft univerfelle ou générale'^ 
particulière ou partielle. 

Valves , panneaux , ou cosses , font les parties 
latérales de la filique & du léguoie. m. m. II. i^. 

.Velue. Les fruits , les fleurs , feuilles , tiges , &c. 
couverts de duvet ou de poils , font nommées ve- 
lues ou poileufes. 

rVEKTiciLLÉfis. On donnc c€ nom aux fleurs Se aux 
feuilles rangée^ par étage ^ ic difppices annulaire- 
ment. FeuUles vertUillécs. L 9. FUurs yenicilUcs. 
L 10. 

VivACE. Une plante vlyace pecd fa tige j>endant 
rhyver , mais fubfifte plufieurs anfiéâspar fa ra- 
cine. 

yRïLLEs, Foyeif^ Mains. L 29. 
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CLASSES SYSTÉMATIQUES 
DE M. LINNÉ, 

Rcftdtcnus des nombre , proportion & Jùuation 
des étamines. 

J^ES plantes portent ou ios flears viables, ou ded 
fleurs prefque invifibles* 

Les vifibles font ou hermaphrodites , c'eft-à dire^ 
compofées d'étxmines & de piftils en même temps ;. 
ou d*un feul fexe , c'eft-â-dire , ou mâle , n'ayanc 
que des étamiiies } os fèmelies , n'a jraft t (|tte àes ptftik 
fans étafTfînes. 

Les étamtnes font les principe^ des claflfes de M» 
Linné : <At elles font détachées tes tines des autres » 
ou elles font unies , foit entre elles par quelqu'une 
dé leurs parties , foit avec le piftit : ou les étamines , 
se gardent entre eUes aucune proportion relativement 
k la longueur \ ou il y eii a conftammenc un* nombre 
de plus courtes que le refte. 

Plantes hermaphrodites. 



Cl ASSIS Fotméct 



' Monandftc. 

Ba!i(îer. 
Diandrie. 

Jafmin, 



rN9Ms DIS CLAtftis. Ce qui conftitut Us Clafif^ 
f • Une Staminé* 
1. Deux étamincs* 
j* Trois écamiae». 
4» Quatre étamines» 
5* Cinq étamînes^ 

Di| 



du nombre j Triaixlrie. 
4c€ éumiuei. I Gramirtées. 

Técrandric. 

Rabiacéet. 
Pentahdrie. 
Qmbelliieceb 
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Classes formées 

du nombre 

6c de l'inferiion 

des écaminc). 

Classes formées 
du nombre 

ac 

de la prnporcioa 
des éumiaes. 
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Hcxandric. 

Liliac6es. 
Epcandrie. 

Maiond'Iode. 
Oiftandric. 

Pcrficaire. 
Ennéandric. 

C;ipucine. 
Décandric. 

Caiiophyllées. 
Dodécandric. 
L Aigre moioe. 

Icofandric 
Rofe. 

Polyandrie 
Pavots. 



. Ct ASSIS formées ^ 

de la réunion de 

quelques parcies 

des icamiiies. 



/.Didynamre. 
j Labiées. 

S Técradynamie. 
>- Crucifères. 

'Monadelphie. 
Mauves. 



^ Diadelphic. 

Légumineufes. 

jPolyadclphic. 
Mille- permis. 

pyngcnéfîc. . 
Les Marguerites. 



CtAssEs formées 

de la fîtu.itioii 

des ctimincs 

((^parées des 

pillils. 



Gynandrîc. 
Les Orchis. 



rMonœcic. 

Mafle d'eau. 

Diœcic. 
Chanvre. 

i 

I Polygamie. 
Pariéuice. 



) 

6. S'iT étamîncs, 

7. Sept écamines^ 

8. Huit étamînes. 
$, Neuf étamîncs. 

10. Dix écamines. 

11. Onze écamines. 

II. Une vingtaine d*éramines 

acrachces aa calice. 
I j. Depuis vingt jufqu'à cent 

étamincs qui ne tiennncnt 

point au calice. 

14. Quatre étamines , deux 
petites & deux grandes. 

I j . Six étamines , deux petites 
& qvatre grandes. 

i^. Plufieurs étamines réunies 
par leurs filets en un feul 
corps. 

17. Pluiîeurs étamines réunies 
par leurs filets en deux corps. 

1 8. Plufieurs étamines réunies 
par leurs filets en plufieurs 
corps. 

19. Plufieurs étamines réunies 
• en forme de cylindre par les 

anthères , rarement par les 
filets. 

10. Plufieurs étamîncs réunies 
& attachées au piftil fans 
adhérer au réceptacle. 

1 1 . Les fleurs mâles 8c femelles 
réparées fur un même indi- 
vidu. 

11. Fleurs mâles & femelles fé- 
parées fur différents indi- 
vidus. 

»>. Fleurs mâles & femelles 
fur un ou plufieurs individus 
qui portent auflfi des fleurs 
hermaphrodites. 
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Classis formécf C 

dcroccuUarion, \ Cryptogamic. 14. Fleurs renfermées dans le 

pea d'^parence} Moufle», Fougères, fruit, OU prcfqucinyifiblcs. 



M. Linné donne encore une vingt -cinquième 
clafTe lous le nom d'appendix , où il range les palmiers 
& autres plantes dont il n'a pas encore déterminé les 
caraderes etTentiels. 
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LES ORDRES DE M. LINNÉ. 

jLes ordres font établis fur les piftils comme les 
dafles le font fur les écamines. 

Le nombre des piftils le prend i la bafe du ftyle > 
aclorfqu'il ny a point de ftyle ^^ on compte les ftig^ 
jnaces» 

Ordres des treize premières Ctajfes. 

KoMs DCfi ORDI.1S. Ce qid conftitue Us Ordram 

Monogynie. Un pidil. 

i Digynic, Deux piftils. 

Bfl titéi JTrigynîc. Trois piftiU. 

tL^^ ATétragynic, Quatre piftils. 

I Pcnragynie. Cinq piftils. 

Hezagynie. Six ' piftils. 

Folygynic. Nombre indéterminé de pifïr 
tils. 



Ordres de ta quatorzième Claffe. 

CGynmorpermie. Quatre graines n 
, . ..p >. .* ) du calice. 

de% giJiae"**" y ^"Sy^fp^^^^ Graines renfermées dans ua 



péricarpe. 

Ordres de la quin:(ieme ClaJJe. 

^uLurt i Lcsfiliculcufcs. Le fruit cft une fiUcule. 
da pciicaipe. (, ^cs riii<]ueufes. Le fruit eft une Clique. 

Les ordres des i^% 17% 18% loS 11% ix* & 
^}* claflTes paroiCIent ne tien aroir de commun avec 
ceux-ci , c'eft pourquoi on n en parle qa*aprà& 
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tirés du listt , 

da fcie , 
de rarr«iige- 



dcs flcuroot y 

& 
de b léooion 



Ordres de la dix-neuvieme Claffe* 



rSyngenéfie, Polygamie é« Fleur dont le i\(cfiA 
gale. & la couronne 

font occupés pat 
Jes .fleuroos- hef^ 
maphrodices. 
Polygamie Ta- Fleur doue le ditque ^ 
perâue. eft occupé pat 

des fleurons her- 
maphrodites , 9c 
la couronne pat 
des âeurons fe- 
melles. 
Fleurs hermaphro- 
dites dans le dif^ 
<{ue, & neutres à 
la circonférence. 
Polygamie né- Les fleurons du dif^ 
ceflairc. que mâles & ceux 

de la couronne 
femelles. 
Monogamie. Fleurs qui » fans être compofées de 
fleurons , ont leurs étamines réu- 
nies en cylindre par leurs an«^ 
theres. 



Polygamie 
faufle. 



Les ordres de la itf* clafle» la 17*, la 1 8*, ia 10'', 
laii®, ix^&i)* font établis fur les caraâ:eres cia£- 
iîques des claCTes qui les précèdent. 

Exemple. Une fleur qui auroic pour caraârere 
claflique dix étamines unies en un feul corps , fa 
cla^e feroit la monadelphie, & fon ordre ^ décan* 
«irie. 

Enfin la 24* clalTe fe divife en autant d'ordres qull 
y a de familles qui la compofent« 
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LES GENRES DE M. LINNÉ. 

JLE Chevalier Linné établit fes genres fur la cou» 
tronfidération des parties de la fruâification. Il tire 
fes caraderes génériques de leur nombre , figure ^ 
£tuation & proportion. 
Il confidere , 

Le calice. 

La corolle » & fur-tout le ncâar« 
Les écamincs. 
Les piflîls. 
Le péricarpe. 
Les fcmences. 
Le réceptacle. 
. Et leurs différentes etpeces^ 



F IN. 



APPROBATION 
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A P PR O B AT ION. 

Ja.1 la, pai ordre 6c XtbA(eîgQear le Garde de Sceaux, nir 
nanafcrît oui a poas ûtie U Fiort des invirons d€ Paris , gravie 
9l calaaiiiee d'après nature , par M. Buluaxo. Cet oorxase , 
^at ofie «a flio)!en très facile de connoitre parfaicemcat^ laaa« 
Maître, 9l ea pea de temps , les pjantesdts cnvmns de Paris »« 
ac pcac manquer d*étre agréabla au^. per£bnnes qui ^ par état ^ 
£>nc obligées de connoître les^ plantes , à^ celles qui k £oot ot^ 
dinaiitflKnt un amufement de cette connoiiTaii^ , U fur-toac 
à: celles oui habitent des caaipagnes où il ne fe^trouvc pas de. 

rken eta( de diftinguer.ni les plantes. utiles aux. maladies 
hommes & des animaui^ domeftiques , oa à d'autres be- 
£>ios , ni les plantes nnifibks. Il ne contient rien qui. doive ca 
empêcher l'impreiCoa, lagravure 3e enlumÎDurc* A Caris ce. tfl 
^pfcmbre 1775^ LEBEGUf DE PRESLE^ 



F RI r lise B nu rol 

JLOUIS, parla grâce de Dieu , lloi de Sranceft de Na« 
"varre : A nos amés ftiiiaair Conretlien les Gens tenant nosCoor» 
de Parlement , Maîtres des Requîtes ordinaires de notre Kôtel ^ 
Giand Confiûl, Prévôt de Paris , Baiilifs, Sénéchaux , leurs 
Lieutenants Civils» & antres nos Jufticters qu'il appartiendra» 
S^LU.T I. Notre amé le.fieor Uulli aexx Nous a fait ezK>(è& 
^'îldefircrott £ûre graver & imprimer 3e donner au PubEc U 
LhmâMi ^cuLê Flondts^nvirmis. de Paris , gravia^ & enluminée, 
dûpiis natwrt , s'il Nous plaifoi» lui accorder nos LetttcsL de» 
Privilège pour ce néceflaîres. A es s cÀusia, voulantiavo* 
xaUcment traiter TEipoGint » Nous lui avons permis 3t permet- 
tons paa ces»Préfcntes , de faire graver 3e imprimer ledit Ouvrage 
ci-defltts énoncé en telle forme 3e autant de (bis que bon lut 
icmblera , 3e de le vendre , faire vendre 3c débiter par-tout notre 
]U>yaume pen&nt te temps S^l'erpace de fijr années confécutives ^ 
à compter du four de la date dcfdites Préfeote»; Faifons défeofêf 
\ tous Deffinatcmrs , Graveurs 3C linprimcurs en taillé dduce » 3e 
autres perfonnes, de quelque qualité 3c condition qu'elles (oient » 
4e graver 9 faire graver m imprimes , débiter ou faire débiter 

E 
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Ic!^irs Ouvrages, d*cn introduire dans le Royaume de gravure^ 
& inipreflion étrangère , ni d'en faire aucuns extraies , (bus 
quelque précezce que ce paidê écre , fans la pcrmi(&on eipreiTe Bc 
par écrit dudit £zpo(knt . ou de ceux qui auront droit de lui » à 
peine de confifcation tant des dcITeins , planches & eftampes « 
oue des ul^enciies qui auroient fcrvi à la coût refaâion , que nous 
entendons écre faifis en quelques lieux qu'ils (oient , à peine de 
trois mille liv. d'amende contre cbacun dci contreveuants , done 
un tiers à Nous , un tiers a i'Hôrel-Dieu de Paiis , 8c l'autre tiers 
audit Expofant , ou à celui qui aura droit de lui , & de tous Aé^ 
pcns, dommages & intérêts , à la charge que ces préfentes (è« 
ront enregiHfées tout au long fur le rceiltre de la Communauté 
Ats Imprimeurs & Libraires de Paris dans trois mois de la date 
d*i celles ; que l'impreifibn ou gravure defdits ouvrages fera 
faite daris nôtre Royaume & noh ailleurs $ qu'avant de les 
mettre en vente , les deilèins'où ellampes qui auront (ervi à la 
gravure dés planches , feront feràis daiis le même état oii l'ap-^ 
probation y aura ;té donnée , es mains de notre très cher & féal 
^ Chevalier Garde des Sceaux de France le Sr. Hue db Mirombmil» 

âu'rl en (era enfuite remis deux exemplaires dans notre biblio- 
leque publique , un dans celle de notre Château du Louvre , 
un dans celle de notre très cher & féal Chevalier « Chanceliec 
de France , le (leur db Maupeou , & un dans celle dudit (îeur 
Hue de Mirombnil , à peine de nullité des piéfèntes; du con- 
tenu dcrquelles vous mandons & enjoignons de faire jouir ledit 
Expofant *& fes ayar.t caufe pleinement & paîfiblement , fans 
fouffrir quil leur loi: fait aucun i rouble ou empêchement; vou- 
lons qu'en mettant en quelque endroit dudic ouvrage les mots 
avec Privilège du Roi , ces p-é fentes Ibient tenues pour duement 
lignifiées Commandons au premier noftre Huiffîe^ ou Sergent 
fur ce requis , défaire pour Texéçution d'icelles tous ades :cqais 
6c néceflaircs, fans dema rider atitre per midi on , & nonobftant 
clameur de haro , chartes normandes & Lectres à ce contraires ; 
Car tel eft notre plaifir. Doi<^nx à Paris le vingt-feptieme jour 
de Septembre , Tan de grâce mil fept cent foixante-quinze » èc 
de notre règne le deuxième. PAR LE ROI EN SON CONSEIL* 

LlBEQUE. 

Regîfiré fur le Regiftre XX de la Chambre Royale & Syndi-; 

cale d(S Libraires & Imprimeurs de Paris N^. 4^1 » -^o^- ^7 » 
'Conformcment au Règlement de 171} , Jtfi fait défenjes\ Article 

IV, à toutes perfonnes de quelque qualité & condition quelles 
fotent , autres que les Libraires & Imprimeurs , de vendre , débiter^ 
faire afficher aucuns livres pour Us vendre en leur nom ^joit qu*ité 
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IrVii £ftiu les 'Auteurs m autrement ;&âla charge defûumr i U 
fafius Chambre Syndicale huit Exemplaires prefirits par tJr^, 
uck loS du mimekéglemeni. A Paris , ce i8 Septembre iJTS* 
, DZBVKE, Sis sâné. Adjoint. 
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Clafe , Mon ANDKiE. Ordre, Monogynie. 
^Genre de Lin. Hippurxs. \ 

Herbe vivace. 

ilatîn. Hïppuris vulgarisj Lin. 
——vulgaires. La PrelE DES FONTAINES^* 
LA Prèle femelle. 

Détail iUs parties caraSériJliqaes. 

Les fleurs fe trouvent à la bafe des feuilles : elles 
font (i petites & iitôt âëtries., qu'elles échappent aux 
yeux de l'obfervateur. On ne dîftingue qu'avec bien 
de la peine une ëtamine bifiirquée & recourbée fur 
elle-même , tenant , on ne fait comment , à un corps 
blanchâtre, écailleux par le bas, & qu'on eft tenté de 
prendre pour un germe qui affeâe la forme d'une 
gourde. 

A. Extrémité Aipérieure d'une tige de grandeur na- 
turelle. 

B. C Parties de la tige, de différentes grofleurs. 
D. Fleur deifinée à b loupe. 

H« Fleur de grandeur naturelle, partant des aiflelles 
des feuilles , & fymétriquement arrangées autour de 
la tige. 

Port. Cette plante s'élève de fept à huit pouces* 
On la trouve dans les fontaines , les ruiffeaux : elle 
fleurit au commencement du mois d'août* 

Cette plante eft un peu aftringente. 

Les chèvres la mangent, mais les vaches^ moutons^ 
chevaux, cochons, n'en veulent point/ 
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Claft^ DiANDRiE. Ordre ^ MONOGYNIE» 
Genre de lin. Jasmihvm. 

Arbrisseau. 

«^ Oatln. Jafminum officinale , Liiu 
^"^^ ^François. Le JASMIN. 

Détail des parties caraBiriJliqius. 

i« Une fleur monopétale , découpée en cinq par- 
' ties. 

2. Un bouton de fleur. 

3* Une fleur ouverte , afin de laifler voir les deux 
étamines qu'elle renferme. 

Port. Cet arbrifleau farmenteux s'élève très- 
haut quand il trouve quelque foutien. Il fleurit Pété. 
Il eft originaire des Indes y mais commun prefque par 
toute l'Europe , &c flur-tout dans les jardins de ce 
pays-ci. 

Propriétés. Les fleurs ont une odeur très-agréa- 
ble ; les feuilles ont un goût herbacé. 

Usages. Ses fleurs fervent à préparer divers par- 
fums , &c fur-tout de la pommade pour les che- 
veux, qui eft préférable aux autres , parce que fon 
odeur plaît plus généralement que les autres odeurs* 



Digitized 



by Google 



r; 



^ 









^- '^ r 



vil 



iJ^a^jrurt 



Digitized 



by Google 



I I 



B. gentI 



Digitized by LjOOÇIC 



Digitized 



by Google 



Clajfcj DlANDRlE. Ordre, MONOGYNIE. 
Genre de Lin. Ligi/stiu/m. 

Arbrisseau. 

rlatîn. Ligujlrum vulgarc , Lîn. 
j^ ) François. LE TROENE. 
XNomsv vulgaires. Le Fresillon , LA PuÎNE 

(^ BLANCHE. 

Détail des parties caraSirijiiques. 

1. Une fleur monopëtale ouverte, afin de laif- 
fer voir les deux étamines qu'elle renferme. 

2. Le calice fert de bafe à un germe arrondi , 
furmonté d'un ftiU 

Port. Cet arbrîfleau s'élève d'ordinaire de huit 
à douze pieds , eft commun dans les bois ; il fleurit 
au mois de Juin. Herb. II. 

Propriétés. Les fleurs ont une odeur aflfez 
agréable : les feuilles ont un goût acre &c défagréa- 
ble; elles paflent pour vulnéraires , déterfives. 

Usages. On emploie rarement le troène inté- 
rieurement; mais on en fait des gargarifmes, des 
lotions aftringentes. Il s'emploie dans les jardins en 
paliflades , que l'on peut tenir beaucoup plus minces 
que celles des autres arbres ufités , & qui confervent 
long-temps leurs feuilles vertes. 
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Claffe, DiANORiE. Ordre j Monogynie. 
Genre de Lin. STKijrGA» . 

Grand Arbrisseau. 

^ lacîn. Syringa vulgaris y Lin. 



«»»îiXi" 



LILAS ou LILAC 
ilgaire. La Queue de Renard des 
C Jardiniers. 



Détail des parties caraElcrifiiques. 

I. Une fleur de grandeur naturelle , ouverte lon- 
gitudinalement, afin de laiiTer voir les deux étamines 
qui 7 font attachées. 

X. Le calice deffiné i la loupe. 

3* Le fruit. 

Port. Cet arbrilTeau s'élève à la hauteur de douze 
ou quinze pieds ; il eft originaire de la Perfe , mais 
il fe multiplie très facilement dans ce pays ci : on 
le cultive dans les parcs^ bofquets , jardins , pour jouir 
de fa fleUr , qui eft auffi agréable à la vue qu*à lodo- 
rat. Il fleurit au mois d'Avril. 

Nous avons une variété à, fleur blanche ; 6» parmi Us 
individus à fleur rouge ^ de la nuance quon nomme lilas, 
on recherche ceux dont la fleur a la couleur plus foncée. 

PROPRiiTés. On a die fes femences aftriogentes» 
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Clafft^ DiANDRIE. Ordre y MONOGTNIE, 
Genre de Lin* Circjem 

Herb^ vivace. 

riatin. Circaa Lutitiana , Lin. 
jT jfrançois. LÀ CIRCÉE. 
nomsv — ^^jg^ l'Herbe magique , l'Herbe de 

(^ S. Etienne^ l'Herbe aux Sorciers. 

Détail des parties caraSiriJliques, 

A. Une fleur deifinëe à la loupe : chaque fleur a deux 
pétales en forme de cœur , deux étamines & un piftil 
qui ont pour bafe un calice de deux feuilles, placées 
alternativement avec les pétales. 

B. Une fleur vue de face. * 

I • Une fleur de grandeur naturelle. 

2. Un fruit de grandeuix naturelle. 

Port. Ses tiges ont un pied de longueur : on la 
trouve dans les bob , les taillis ; elle fleurit fur la fia 
de rété. Herb. V. 

PROPRiiTÉs & Usages. On l'a quelqucfob appli- 
quée en cataplafme fur les hémorroïdes. 
Les moutons la mangent. 
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CZtf^, DiANDRIE. Ordre ^ MONOGYNIE. 
Genre de lin. Circma* ^ 

Herbe vivace^ 

1^ (latin. Circéta alpina^ Lin. 
^^""^ifrançois. Là PETITE CIRCÉE. 

Ditail des parties eardiiérifiiques. 

Port. Les caraâèrès de la fruâification font les 
mêmes que celles de la Circaa Luteiiana ; elle n'en 
diffère que par fa petitefie , par fes calices qui font 
colores 5 & par fa tige qui eft (impie & fans divî- 
fions : on la trouve dans les rochers de Fontaine- 
bleau i elle fleurit en été. 
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Clajfc ^ Dyanorib. Ordre ^ Monogymie» 
ISenie de Lin. FMRoHiàA. . 

Plants ViVACEé 

r ladnk Veronica officinalis , Lin* 

Noms ) fr^"Ço«: La Véronique mâle. 

\ — ^vulgaire. LbThè d'Europe, la Véroki-» 

C Q9fi OE CHENE ) LA VÉRONIQUE DES BOIS* 

Détail des parties caraSérifiiques» 

I. Une flear monopéule* de grandeur nararellé, vue ât 
tace : elle cft découpée en quatre parties» dont uHeeftplu^ 
petite. 

&. Une autre fleur vue décote pour iaiflcr diftingner (on tube. 

) . Une corolle ouverte à laquelle (ont attachées deux étamines* 

4* Le germe furmonté d'un ftyle. 

5. Un calice de quatre feuilles j accompagné toujours d'une 
petite feuille florale. 

6. Le fruit eft cordifbrme biloculaire , s'ouvrant de quatre 
côtés. 

7. La capfttle ouverte tranfverralement, 
S. Fome des graines. 

Port. Ses tiges font rempantes : elle fe trouve dans lesboÎÉ ^ 
les taillis , elle fleurit au commencement de Tété & au com- 
mencement de l'automne. Herb. Il, 5c III» Y. 

PROPRiiTis. Toute la plante a un peu le gofitamere, foa 
odeur n'eft pas défagréable, elle eft vulnéraire, déterfive , 
ftomachique , diurétique. 

Us AGI. Les feuilles s'emptoyent en infufion comme le thé ^ 
6c à-peu*prés dans les mêmes cas , ce qui l'a fait nommer thé 
d'Europe : la doCc eft d'une pincée , fur'un demi - feptier d'eau 
commune : on les fait infu(èr quelquefois dans du bouillon : 
on en fiiit aufl! un fyrop que l'on recommande , comme vul« 
mérairc , dans les cas d'cfibrts on bkflures internes. 
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C/tf^ , DiANDRIE. Ori£r«, MONOGYNIE. 
Genre de Lin. Vzronica. 

Herbe annuelle. 

! latin, Vcronica triphyllos ^ Ljn. 
François. La VÉRONIQUE TRÈFLE, 
vulgaire. 

Détail des parties caraSiriJliques. 

A. Fleur deiCnée à la loupe ; elle eft monopétale y 
découpée en quatre parties inégales entre elles ; elle a 
deux étamines, un piftil & un calice de quatre feuilles. 

Port. Cette plante eft deffinée de grandeur natu- 
relle : on la diftingue facilement des autres efpèces du 
même genre , par la forme des feuilles qui font dé- 
coupées en trois ou en cinq lobes. On la trouve dans 
les champs 9 les terrains incultes : elle fleurit une partie 
de Pété. Herb. VL 

Les vaches j chèvres^ moutons^ mangent cette 
plante. 
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C/ûffe j Dyandrie, Ordre j Monogynie. 
Genre de Lin. Vekonica. 

HSRBB. ANNUELLE. 

r latin, Veron'xa Beccàbunga j Lin, 

Noms 5 f^^^^Ç^"- ^^ BECCABUNGA, 

\ — vulgaires. La Reine DES Fontaines, la 

C ViKONIQUE d'eau. 

Détail des partie? caraSériJliques* 

I. Une fleur monopécaie de grandeur naturelle. 

1. Une fleur deflinée à la loupe ; elle a deux éca^ 
mines attachées à Toriflce interne de fon tube. 

5. Un calice defliné â la loupe \ il fert de bafe i un 
germe applati , furmoncé d un ftyle qui égale en lon- 
gueur les étamines. 

4. Le fruit eft une capfule applatie, à deux loges ic 
en forme de cœur. 

Port. Ses tiges ont un pied ic demi de long , ic 
/ont couchées fur la fuperficie de l'eau : on la trouve 
dans les fontaines > les courants & réfervoirs d'eau 
vive ; elle fleurit tout Tété. Herb. IlL IV. V- 

Propriétés. Les feuilles & tiges ont un goût 
herbacé , légèrement piquant \ elles font vulnéraires y 
déterfives , anti-fcorbutiques. 

UsAGts. On en fait des infufîons & décoâioos \ on 
«n prefcrit le fuc exprimé & l'extrait. 
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Clajfcj DiANDRIE. Ordre, MONOGYNIE. 
Genre de Lin. Vlronica. 

Herbe vivace^ 

f latin. Vtronica AnagalUs. Lîn. 
jj Vrançois. Le PETIT BECCABUNGA. 
"^^i — vulg. La petite véronique aqua- 

^ TIQUE, 

Détail des parties caraHcriJliqtus. 

1. 1. Fleurs de grandeur naturelle ; elles font d'un 
feul pétale découpé en quatre parties y qui quelquefois, 
mais rarement , font éga'es entre elles; chaque corolle 
a deux étamines &c un piftiL 

3. Fruit de grandeur naturelle* 

Port. Cette plante eft deffinée de grandeur na- 
turelle ; (ts tiges font rarement penchées ; fes feuilles 
font quelquefois rouges en partie. On la trouve dans 
les foffés , les prairies, fur les bords des rivières : elle 
fleurit fur la fin de l'été. Herb. IV. V. 

Propriétés. Elle paroît avoir les mêmes proprié- 
tés que le beccabunga , &C on peut la fubflituer au bec- 
cabunga ufité ^ quand celui-ci manque. 

Les vaches y chèvres & moutons la mangent ; les 
chevaux & cochons la laifTent. 
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Cf'affe y DiANDRiE. Ordre ^ MoNQeYK^Kt 
Qeore de tin. K^aon/c^. 

P £ A N T B V I V A C ^. 

f latin* Veronïca TeucKÏum ^ Lin, 
ij^.«e J fiançois. La VÉRONIQUE DES PRÉS. 

\ — vulgaires. La Veroî^iqub femelle j^ (A 
C ViRONiQVE p5 Haies, 

Pétail des partU^ çaraSerifiiques^ 

I. Une Qeiir mojjiop^taie de grandeur naturelle. 

2^ Une âeur deffinée à \^ loupe : on yoic les deui( 
étamines qui font adhérei^t^s 4 Vorifice de fon tube* 

3« Le calice deâîqé à, la loupe ; il fer^ de bajfe i ui\ 
germe applaci» furpiopté d'un ftyle. 

4. Les ftuics-font des capfules à deut toges (^ui ren- 
ferment des. femçnçesi cordes ic ^lenues. 

Port- Sies tiges s'élèvent de huit ou dix pouces : on 
la trouve dans les prés» les haies» les taillis; elle 
fleurit dao^ les» Qiois. 4^ J^ip 9ç Juillet. Heth. IL I V^ 
V. 

Propriétés. Elle a les qualités 8c les vertus des Vé- 
roniques , & peut fe (iiibftituer aux auaes efpeçes. Les 
Allemands emploient une efpecetrès peu différente de 
celle-ci à tous les ufaçe^ , où les Ftan^ois emploient U 
Véronique m%ifl% 
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Clqffe y DiANDRiE. Ordre ^ Mqnogykie. 
Gcf&re de Lin. Vmrokica. 

Herbe vivace. 

e latin» Veronica fpicata j Lin* 
Noms-J françois. La VÉRONIQUE A ÉPIS. 
' — vulgaire. 

Détail des parties caraSériftiques* 

Une flear de grandeur naturelle vue de face ; ell» 
a deux étamines adhérentes à Torifice interne de foi| 
tube* 

2. Une fleur vue de côté. 

3. Le calice de grandeur naturelle; il fert de bafe 
â un germe applati f urmonté d'un ftyle. 

4. Une capfule îbutenue par le calice quiperfifte» 
& ne change pas de forme. 

5. Grandeur ordinaire des feuilles qui occupent 
immédiatement le basdeTépi. 

Port. Ses tiges s'élèvent de huit ou dix pouces : oa 
b trouve dans les prés , les broflailles; elle fleurit au 
mois de Juin. Herb. IL 

PROPRiiTés. On croît fes propriétés les mêmes 
que celles de la Véronique mâle» mais on s'en fert 
rarement en médecine. 
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Ci^^ , DiANDRIE. 0/«^^ MÔNQGYMIEt 



I 

NomsT 



HER9E ANNUELI,E«. 

f latin. Vcronica agnfiis ^ Lin. 
fran<j. La VÉRONIQUE DES CHAMPS. 
— vMlgairc, La petite ViRONiQV» A 

£ LARGES FEUILLES* 



Diudl des parties cara3énflifues^ 

I, Une fleur deffinée à la loupe : elle eft mono^ 
pétale f découpée en quatre parties inégales entre eltçs } 
elle a deux étamines & un plftiU 

X. Un fruit deffiné à la loupe. 

3* Calice de grandeur naturelle^ 

4« Un fruit dans fon calice de grandeur naturelle^ 

Port, Cette plante eft deflinée de grandeur natu« 
relie. On la trouve dans les prés , les terrains culti*! 
vis I les l>Qis ; çUe flçqrit m printemps, Hçrb^ V^ 
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C7tf^,'DiAK0RiE. Ordre y Monogynie« 
Genre de Lin* ^êronica. 

Herbe, v i v a c e^ 

- ^latin. Veromca fcrpyllifoUa ^ Lin. 
Nom$<françois. La VÉRONIQUE A FEUILLES 
l DE SERPOLET. 

Détail des parties caraSiriJliqucS. 

A. Fleur de grandeur naturelle ; elle eft compofée 
d'une corolle monopëtale à quatre divifions^ de deux 
étamines , d'un piftil qui dev^fQt une capfule de la 
forme d'un cœur applatî, & d'un calice à quatre di- 
vidons. 

B. Fruit de grandeur naturelle* 

Dans cette efpèce de véronique la corolle , quoique 
defféchée y accompagne long-temps le fruit ^ & ne 
périt fouvent même qu'avec lui. 

Port. Cette plante eft deflinée de grandeur natu- 
relle ; Tes feuilles font oppofées vers le bas de la tige, 
& alternes vers le haut. On la trouve dans les champs , 
les prés , fur les bords des chemins : elle fleurit en été. 

Herb. VI. 

• 

Usages. Cette efpèce peut s^employer aux ulàges 
de la médecine, comme la veronica bfficinalis^ 
Les moutons mangent cette plantet 
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C7tfj^, DiANDRIE, Ordre ^ MONOGiTNIE. 
iGenre d^ Un. Pisquicula* 

Herbe vivace. 

rlatln. Pinguîcida vulgaris , Lin. 
Urançois. La GRASSETTE. 
Noms ) — vulg. laGraissette, l'Herbe grasse, 
j l'Herbe huileuse , la Tue- Brebis, la. 
( Sanicle a éperon. 

Détail des parties caraâérijlîques. 

I. Une fleur de grandeur naturelle, vue de face; 
elle eft monopétale, 6c renferme deux étamines & un 
piftil. 

1, Une fleur vue de côté : on voit le neâaire qui 
eft formé par le prolongement de la corolle. 

Port. Cette plante eft repréfentée de grandeur 
naturelle ; fes fleurs font rouges ou blanches, ou bleues, 
ou purpurines ; fes feuilles paroiflent comme enduites 
d^huile ; elle fleurit au printemps. Herb. VI. 

Propriétés. Ses feuilles font un peu acides & 
laxatives ; elles paflent pour vulnéraires. 

Usages. Les feuilles fraîchement écrafées , & ap- 
pliquées fur les gerçures des mamelles , ont produit de 
très-bons effets ; (i on les fait infufér dans de l'eau tiède 
ou dans du bouillon de poulet , elles purgent douce- 
ment. Ses feuilles donnent' un goût agréable au lait» 
qu'elles caillent en partie. 

Les beftiaux ne mangent point cette plante ; & c'eft 
aux lieux humides où elle croit qu'il faut attribuer 
leurs maladies , & non à la graflètte , comme on a fait. 
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Claffc^ DiANDRIE. Ordre y MONOGYNIE. 
Genre de liiu Utricularia. 

Herbe vivace. 

ÎIatîn« Utricularia vulgaris , Lin. 
françois. l'UTRICULAIRE COMMUNE* 
— vulgaire. 

Détail des parties caraSeriJliqucs. , 

A. Extrémité fupérieure de la tige ^ de grandeur na« 
turelle. 

B. Extrémité inférieure de la tige. 

Ses fleurs font compofées d'un calice de deux pièces, 
d'une corolle labiée , remarquable par une efpèce de 
palais placé entre {^s deux lèvres , de deux étatnines 
& d'un pifiil. 

C. Fruit de grandeur naturelle; c'eft une' capfuie 
à une loge qui renferme plufieurs Temences. 

Port. On trouve cette plante dans les étangs , 
dans \^ foflfés aquatiques ; fes tiges s'élèvent de (ept 
â huit pouces au deflus de l'eau. La partie inférieure 
qui refte flottante dans l'eau , eft garnie de beaucoup 
de feuilles & d'un très- grand nombre de petites vé- 
iiculès , qui font comme autant de petites outres defti^ 
nées à faire flotter cette partie de la plante, & en em- 
pêcher la fubmerfloh totale. 
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Clajfe^ DiANDRIE» Ordre, MONOGYNIE* 
Genre de lin. Vtkicvlariâ* 

Herbe viVACE. 

C latin. Utricularia minor^ Lin. 
Noms ^françois. la PETITE UTRICULAIRE. 
* ( ^vulgaire. 

Détail des parties caraSiriJiiques* 

Ses fleurs font compofées d'un calice de deux 
feuilles 9 d'une corolle monopétale à deux divifions 
arrondies y de deux ëtamikes & d'un piftiU 

1. 1. Corolles ) vues dans différens fens. 

3. Le fruit tenant au calice. 

Port. On trouve cette plante dans les étangs ^ 
dans les fo(fés ; Ces fleurs s'élèvent de quatre à cinq 
pouces au defllis du niveau d^ l'eau; la partie de la tige 
qui refte dans l'eau , eft chargée d'une infinité de pe- 
tites véficules attachées plufieurs enfemble^ & alter- 
nativement 
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Clajfcj Dyandrie. Ordre ^ Monocymib^ 
Genre de Lin. V^rmzjxa. 

HeRBI VtVACB** 

Ç latin. Vcrbena officinalisj Lin. 
NotuB ) françois. La VERVEINE. 

J — vulgaires. L'Hbrbs aux Sorciers p 
C. l'Herbe sACRii* 

Détail des parties caraâérijiiques^ 

t • Une fleur monopérale» découpée en cinq parties. 

1. Une fleur ouverte , afin de laifler voir les quatre 
étamines qui font attachées i Tintérieur de Ton tube ; 
de ces quatre étamines , deux font plus élevées & plus 
recourbées que les autres. 

3 . Le calice monophyle découpé en cinq parties. 

4. Le germe furmonté d'un ftih 

5 Les graines font quelquefois au nombre de deux» 
mais plus ordinairement de quatre. 

Tous ces détails ont été deflinés â la loupet 

Port. Ses tiges s'élèvent d*un pied ou environ s 
on la trouve dans les présj les lieux non fréquentés» 
fur le bord des chemins. Elle fleurit une bonne partie 
del'été. Herb.I,lII,lV. 

Il y a une variété à fleur Blanche, 

Propriétés. Toute la plante eft fort défagréable 
au coût j & notamment fa racine. La racine 6c les 
feuilles paflent pour fébrifuges & légèrement vulpc- 
tàires. 

Usages. On emploie le fuc des feuilles, la dé« 
co&ion & Tinfofion des racines & feuilles dans les 
fièvres intermittentes } mais cette plante doit la plus 
grande partie de fa réputation à la fuperftition qui la 
iâifoit porter en amulette» 
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Clafc^ DlANDRlE, Ordrty MONOGYNIE^ 
Cenre de ïiiu Lrcofus. 

Herbe vivace. 

f latin* Lycopus Europaus^ Lin. 
Ifrançois. Le MARRUBE AQUATIQUE. 
Koms ^-^— vulgaires. Le Marrube d'eau ^ le Lt- 

copus» LE Pied de Loup, l'Herbk 

DES Egyptiens. 






jDiiail des parties caraSinfiiqtus. 

1. Une fleur deffinée à la loupe, vue de &ce. 

X. Une fleur, vue de côté. 

5. Un calice deffiné à la loupe. 

Cette plante pourroit être rangée , au premier coup 
d'œil , dans la clafle des Labiées ou des Didynames ; 
mais fi on robferve avec attention , on ne trouvera 
que deux étamines au lieu d'en trouver quatre, &ce 
caraftère ^'éloignera autant de la Didynamie,que tout 
le refte de fa conftitution paroiflbit l'en rapproche^. 

A. Difpofition des fleurs. 

B. Une feuille de grandeur naturelle. . 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied ou environ; 
on la trouve dans les endroits marécageux : elle fleurit 
fur la fin de l'été. Herb. IV. 

Il y A une variété à feuilles découpées. 

Propriétés. Elle eft vulnéraire, déterfive; mais 
09 l'emploie rarement. 

On prétend que le fuc de cette plantç peut noircir 
le vifage qu'on en frotte» 
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Clajffi ^ DiANDRiE. Ordre ^ Monogymie. 
GearcdeUn. RotUABJmvt. 

Sous-Arbrissba0« 

{lacifi. Rofmarïnus qfficinalis , Lia* 
françois. Le ROMARIN, 
•^vulgaire. l'Enceksieiu 

Détail des parties caraSériJliques* 

u Une fleur de grandeur naturelle. 

1. Une fleur ouverte y afin de laifler voir rinfertion 
des deux étamines qu'elle renferme. 

}• Le calice eft à trois divifions \ il fert de bafe i 
quatre femences, du milieu defquelles s'ileve un 
piftil recourbé» 

Port. Cette plante eft naturelle i ce pays-ci \ aux 
Provinces méridionales de la France ^ & depuis très 
long*temps elle eftnaturaliféeici :elle s*élevede trois 
ou quatre pieds \ fes grofles branches font ligneufes» 
fes teuilles oppofées : elle fleurit en été. 

PROPRiiTis. Les feuilles ont une odeur aroma* 
tique , très forte, & elles font fort acres au goût. 

Us.AGEs. Les fleurs 9 les feuilles » donnent dans la 
diftillation une eau qu'on appelle eau de la Reine 
d'Hongrie : cette eau entre , ainli que Thaile eflentielle 
qui fe retire également par la diftillation des feuilles Se 
fleurs , dans les préparations vulnéraires , fpiritueufes , 
nerveufes «v céphaliques , fortifiantes. Ceft une des 
plantes aromatiques dont nous nous fervons avec le 
^pUsdefuccèsdans les bains ar<^matiques. 
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ClaJJc ^ DiANDRiE. Ordre ^ Momogynie. 
Genre de Lin. Sj^ltia. 

Hbrbb vivacb. 

( latin. Salvi aofficinalis , Lin. 
Noms < françois. La GRANDE SAUGE. 
( — vulgaire. La Sauge. 

Détail des parties caraEtériJliques. 

I. Une fleur de grandeur naturelle , vue de câté. 

1. Une fleur vue de face, 

3* Les deux étamines j elles font unies par deux 
petits corps ronds > qu'on pourroit prendre pour des 
anthères. 

4. Le germe , furmonté d*un piftil. 

Port. Ses tiges florales s'élèvent dé deux pieds.Cettd 
plante , naturelle aux contrées méridionales de rEu<* 
rope y fe cultive ici dans les jardins : elle fleurit en été* 

Il y a une variété à fleur blanche & plufieurs à feuilles 
panachées j dont la fi,eur fe trouve de fes diverfes 
couleursm 

PROPRxitis. Toute la plante» 6c notamment les 
fetiilles , ont une odeur forte , aromatique , un goûc 
amer, acre & fort : elle eft échauffante, antiputride» 
fortifiante & vulnéraire. 

Usages. On emploie les feuilles cuites dans du 
vin en cataplafme y fur les contuflons y foulures » en* 
corfes : fa aécoâion fert pour déterrer les vieux ul- 
cères , & procurer la réunion des plaies récentes , &c 
L'infufion de fauge eft un doux fudorifique ^ & (i oa 
y mêle un acide , on en fait une boiflon très faine 
dans les maladies fievreufes, humorales » les affeâions 
fcorbtttiques » les maladies de peau. 
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C7a^ ^ DlANDRI£« On/re 9 MONOGYNIE« 
Genre de Lin. Saivia. 



Herbe viyace* 



Kotns 
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Salvia fylvtfiris , Lin. 
La grande sauge DES BOIS; 
vulgaires. La Sauge aux Loufs ^ I.A 
Sauge sauvage. 



Détail des parties caroBériJiiques^ 

A. Une partie de là tige de grandeur naturelle. 

B. Feuilles de la tige de grandeur naturelle. Les 
feuilles radicales font beaucoup plus larges , plus cré^ 
pues 9 rarement d'une couleur égale ; la tige eft can- 
nelée &c quadrangulaîre ; fes feuilles fouvent tachées* 

H. Une fleur ouverte , afin de laiiTer voir les deux 
étamines &c le piftil qu^elle renferme. 

Port. Ses tiges s'élèvent de deux'{>îeds. On lâ 
trouve dans les bois : elle fleurit au mois de juillet. 
On la trouve à fleur rouge , à fleur blanche, à feuilles 
découpées. Herb. VL 

Propriétés. La feuille a un goût acre, amer 8c 
défagréable ; elle a une odeur forte qui approche de 
celle du marrube : on Ta employée autrefois comme 
fébrifuge. 
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C/affij DiANôRiB. Ordre y Mo^oormE. 
Genre de Lin. Salyia. 

Plantb annublle. 
Ç larin. Salvïafclarca , lin. 
Noms ) fr^nÇoîs-.L'ORVALLE, 

y — vulgaires. La Toutk Bonne , la Bommb 
V, Herbe , la Bonne Arbe. 

Détail des parties caraSériftiques, 

I. Une fleur monopécale, de grandeur narurellc* 

X. La partie fupérieure de la fleur féparée pour faire 

voir l'acrache de deux perires oreilles qu'on pren- 

droit pour deuxécamines, fî elles nétoienc colorées , 

& de même nature que la corolle. 

5. La lèvre inférieure de la fleur , i laquelle (ont 
attachées les deux étamines , a a eft le lieu de leur 
attache. 

4. Telle eft la iituarion des étamines , qui quel' 
quefois tiennent enfemble par leurs anthères» ou 
par une petite excroiflance , b. 
s 5 . Une étamine détachée. 

6. Un piftil fort long. 

7* Un calice ouvert pour laiiTer voir les graines, 

8. Quatre graines. 

<)• Une partie de la tige. 

I G. Forme d*une des feuilles du bas de la tige : elles 
font aufli larges que la main. 

Port. Ses tiges ont quelquefois plus de quatre 

Sieds de hauteur : elle fe prouve dans les prés : elle 
eurit tout l'été. Herb.I, II, IV. 

II y a deux variétés ^ une à fleur blanche^ & une à 
fleur rouge. 

Propriété. Elle a une odeur agréable : elle eftaf« 
tringente, ftomachique» fudorifique, vulnéraire. 

Usage. Des Marchands de vin la mettent dans 
leurs cuvées : elle donne au vin un goût de mufcat. 
Elle ferr aufli à la décoration àQS jardins. 
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Clajfcy DiANDRiE. Or</re, MONOGYNIE^ 
Geme de Un^ Salvja.. 

Herbe bisannuelle^ 

latîn. Salvia Sclarea j Lîn* 
Ifrancjob. La GRANDE OR VALE , UOR- 
Noms { VALE. 

I — vulgaires- La To vte-bonne , LA TOUTE- 

SAINE, 
Détail des parties caraSériJiiques, 

A. Extrémité fupérieure d'une tige de grandeur 
naturelle, 

B« Feuilles de grandeur naturelle : celles qui oc- 
cupent le bas de h tige y font fort grandes y & pleU 
nés de fînuofités« 

I. Fleur de grandeur natuFelle. 

%M Feuille florale de grandeur naturelle. 

Les caraâàres de la fleur font les mêmes que ceux 
des fauges que j'ai décrites précédemment. 

Port. Ses tiges s'élèvent de deux ou trois pieds: 
en la cultive dans les jardins î elle fleurit en)uin& 
juillet. 

Propriétés. Toute la plante a une odeur agréa- 
ble , pénétrante t ^Ue eft flomachique , réfolutive |^ 
déterûve* 

V$AGES« On en fait des décodions, des lotions^ 
qu'on emploie avec fruit pour nettoyer les ulcères^ 
les dartres» 
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Clajfc, Triandrie. Ordre, MONOCYNIE^ 
Cenrç de Lin. Vjieria^a» 

HER9f YIVACl. 

Hat. Valtriana rubra^ Lîn. 
^François. LA VALÉRIENNE ROUGE. 
Noois <(^— r-vulgaires. La Valérienne des Jar- 
dins, LA Valériane ÉFERONNEE , la 
Valérienne, 

J)étail des parties caracUriJlîques. 

1. Une fleur de grandeur naturelle. Quoique M. Lînné» 
dans Ton Sptcits Plantarum ^ ait placé à la tête des Valérîennei 
cette plante-ci , elle n'a cependant qu'une étamine , & de- 
vroit être dans la première claffe , fi Ton ne coofidéfoit que 
les parties caraâérifliques màles« 

2. Un calice dç grandeur naturelle,, 

A, Bouquet compofé de fleurs à une étamine^i 

Port. Ses tiges s'élèvent de deux pieds, ou environ : oo 
la croit originaire d'Italie ; mats elle eft depuis k>ng-tenips 
naturalifée dans les parcs & jardins dç ce pays ci , principa- 
lement dans les murs de terrafles. Il y a une variété à fleur 
}>lanchej elles, fleuriflent pendant Tété* & l'automne. 

Propriétés. La racine, qui eft la feule partie employée» 
9 une Qd^vr aromatique défagréable , une faveur fort acre & 
^ipèrç, fur- tout quand elle a crû dans des terrains pierreux 
fy, fecs; ç'eft feulepient alors qu'elle peut être médicinale» 
& employée çoptre tes maladies netveufes , le^ cgnvuUions» 
fépilepfie, &c. {Foyc^ la Valériane fauvage.)On la cultive 
t>Qur fetvir à l'ornement des grands jardins, où fes touffes^ 
tpaiff(ç%8ç élevées font un beleffçt peadaat plufiçurs. frwair 
«ÇS ^uç durç leur florftifoft, 
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Clafft^ TriandrIE. Ordre ^ MONOGYNIE. 
Genre de Lin. Vaurxana. 

Herbe annuelle. 

/^ latin. VaUriana locufia a. Olitona^ Lin. 
Vfrançois. La MACHE. 
Noms < — :^v*''g^î'^^5. La Valerianelle^la Blan- 

J CHETTE , LA PoULE GRASSE , LA Sa- 

# LADE DE Chanoine ou royale , la 
V Chvquette, la Clairiette. 

Détail des parties caraSeriJIiques, 

1. Une fleur deffînée à la loupe : elle n'a qu'un 
pëtale découpé en cinq parties ; elle a trois étamines 
& unpifiil. 

1. Une fleur deffinée à la loupe , vue de c6té : on 
voit le calice qui fert de bafe au germe &c au tube de 
la corolle ; à peine eft-il fenfîble , même à la loupe* 

A. Un pied de mâche , defliné dans le temps ou 
elle eft coupée pour fervir en falade y &c. 

B« L'extrémité fupérieure d'une tige fleurie. 

Port. Les tiges qui viennent à fleurs , s'élèvent 
de huit à douze pouces , fur-tout ifolées 8c dans une 
bonne terre ; elles font foibles & toujours fourchues : 
leurs feuilles font oppofées , leurs fleurs difpofées en 
ombelles. Elle croît fans culture ^ dans les champs ^ 
les vergers y &c. Herb. VL. 

PROPRiàxis. Ses feuilles ont un goût herbacé ; 
fade &c douceâtre» elles font rafraîchiflantes, adou*^ 
ciflantes« 

Usages. On l'emploie beaucoup îcî en fakdesJ 
Celle qui eft cultivée dans les terres meubles & amen* 
dées , eft plus délicate que celle des champs. 
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Claffe^ Triandris. Ordre ^ Monogynie» 
Cieiire de Lin. Irjs. 

Plante vitace* 

^ latint Iris Pfeudo-acorus , Lirf. 
Noms 5 ^""S^^^-. UlRISOU FLAMBE DES PRÉS. 
\ —vulgaires. La faux Accrus , le Glais o« 
V Glayeul be Maa aïs ou des Prés. 

Détail des parties caraSérifiiques^ 

La fleur eft â fix pétales^ trots grands & crois petks ^ 
elle a crois écamines & un piftil de crois pièces. 

I j a j 5. Les trois pièces du piftil ^ fous diacono 
defquelles fe trouve une étamine. 

4. Le germe eft à crois loges \ il eft deiSné ici avant 
Ùl macuricé. 

Port. Ses tîges s'élèvent de deux pieds ou environ ;: 
elle fe trouve dans les étangs ^ les endroits maréca-i 
geux i elle fleurit au mois de Juillet. Herb, IV. V. VI 

Propriétés. La racine eft acre ^ aftringente» ir« 
ritance^ fternucacoire , vomicive^ purgative j maijt 
elle ne doit ctre employée qu^avec prudence par dea 
gens de Tart \ Se on auroit tort de lafubftituer , commo 
médicament , au vrai accrus 3 car elle n'en a pas lesi 
vertus : la fleur donne une aflez bonne ceiotore jaun^ 
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ClaJJe , TaiAND&iE. Ordre ^ Monogynîe. 
Genre de Liû. Itus. 

Plantb vivace. 

r latin, /ris Gefmanîca. 
Noms ) françoisXAFLAMBE^i'HIRIS d'Allemagne. 
1 — ^valgaires. Le Couteau^ leGlayeul^le 
C Glais. 

Détail des parties caraSériJliques. 

X. Une âear de grandeur natarelle , compofée de fix pérale^^ 
qui ont pour calice an fpathe , de trois étamines de d*an piftiL 

1. Les fpaches qui ont (èrvi d*cnvcloppe à la fleur tirant 
£bn dévelopement. 

). Le piftil 4 dont les ftygmates , qui font au nombre de 
trois , font coloriés & fourchus s chaque ftygmace recooTre 
une étamine. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'environ deux pieds : elle âearte 
au mois de Mai. Cette plante naturelle à rMlemagne , eft 
aflcz commune ici oii Tes ufages la font cultiver. 

Propriétés* Les fleurs ont une odeur foible, qui n*eft pas 
défagtéable ; la racine eft acre , amere &: très irritante ^ A: Coa 
goût fouleve Teftomac : Ton odeur eft aflez agréable. 

Usages. Le fuc de la racice d'ia/ tiré par cxpreffion ^ la 
racine foit fraîche foit feche , font des purgatifs violents recom* 
mandés contre Thydropifle : le fuc ne doit être employé que 
par des Médecins. La racine feche eft da nombre des remèdes 
czpeâorants. On fait avec les fleurs , le verd d'/m. On mec 
les racines dans la Icflive du linge pour lui donner un bonne 
odeur , ainfi que dans la poudre pour les cheveux. 
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Clajfc^ Triandriê. Ordre ^ MoNOGYNIE* 
Genre de Lin. Ctpsrus. 

Herbe vivace. 

! latin. Cy finis fufcus , Lin. 
François. LE SOUCHET BRUN. 
^—vulgaire. 

Détail des parius caraSmJliqtuSé 

Ses ëpUets font applatis, & paroiiTent rangés comme 
les tuiles d'une couverture » & fur deux rangs oppofés ; 
chaque fleur a trois ëtamines & un piftil bifurqué. 

A. Extrémité fupérieure de la tige. 

B. Extrémité inférieure. 

1. Epilet deffiné à la loupe. 

2. Fleur deflinée à la loupe ^ &c vue féparément. 
Port. Ses tiges s'élèvent de fix à huit pouces ; fcs 

feuilles ont rarement plus de cinq pouces de long^ 
fur deux lignes dans leur plus grande largeur ; il y en 
a toujours trois qui accompagnent les épis. Cette 
plante eft commune dans les prés ^ les terrains maré<- 
cageux. 

Les moutons la recherchent ; .les bœufs & les che« 
vaux ne paroiffent pas s*en foucier. 
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Claffty Triandrie. OrJn^ Monogynie« 
Genre de Lin. .Scirpus. 



Herbe vivace. 



Noms/ ^*" 
I — 



rlatin. Scirpus patufirisj Lin. 
françois. 
vulgaires. Le PETIT SOUCHET , LA 

(^ Cannetille végétale* 



Ditail des parties caraSénfiiques. 

X. Une fleur deffinée à la loupe ; elle a trois ëta- 
snines & un plftil bifurqué» qui ont pour bafe un 
calice de plufieurs pièces. 

1. Une fleur privée de Ton calice. 

a. Epi de grandeur naturelle. 

Port. Cette plante a un pied & demi de hau- 
teur , ou environ ; les pétioles font des tubes rem- 
plis d'une moelle ffîongieufe, avec laquelle on fait 
diflérens petits ouvrages d'agrémens : on la trouve 
dans les marais , i la queue des étangs : elle fleurit 
fur la fin de Pété. Herb. IV. VL 

Usages. Les cochons la mangent firaîche» mais 
non sèche ; les vaches, chèvres» chevaux Remon- 
tons n'en veulent pas. 



Digitized 



by Google 



-,<^ 



r^v ^ 



2. 



\ 



Sc4rpiur 



Digitized 



by Google 



U. B. Of ^' < 



Digitized 



by Google 



Digitized 



by Google 



ClaJfCj TrIANDRIE* Orirty MONOGYNIE. 
Genre de Un. Scirpvs. 

Herbe vivace* 

riatîn. Scirpus acicularisj Liiu 
Nomscfrançois. 

( — ^vulgaîre. Ije petit Scirpus« 

Dkail des parties caraSirifiiquesi 

Port. Cette plante eft deffinëe de grandeur na- 
turelle ; les parties de la fruâificatîon font fi petites^ 
qu'elles échappent aux yeux de Pobfervateur le plus 
clair-voyant : on diftingue bien que ce petit ëpi eft 
formé de plufieurs valves ou écailles rougeâtres, cou* 
chëesles unes fur les autres ; mais on eft incertain fur 
le nombre y la forme &la difpofitiondes autres parties* 
On la trouve dans les fontaines , fur le bord de quel- 
ques ruifleaux peu éloignés de leurs fources ; il eft 
rare que les plus hautes feuilles atteignent la fuper- 
ficie de l'eau : elle fleurit au mois d'août* Herb^ 
IV.&VI. 
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Clajfcy TriANDRIE. Ordre y MONOGYNIE» 
Genre de Lin. Scirpus* 

Herbe vivace» 

! latin. Scirpus mucronatus , Utk. 
françoîs. 
vulgaire» 

Déutil des parues caraSénJiiqucs. 

Les fleurs de cette plante font à peine fenfibles à la 
loupe ; maisy vues au microfcopey on y diftingue trois 
ëtaminesy au milieu derquelles fe trouve ui^ petit 
germe triangulaire , qui fert de bafe à trois fty gma- 
tes un peu recourbés , & plus longs que les éta^ 
mines. 

Port. Cette plante eft deflînee de grandeur na- 
turelle. On la trouve fur les bords de la Seine près 
la machine de Marly : elle fleurit au mois de juillei^ 
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Clajfcy Triandrie. Or^/t ^ Monogynie* 
Genre de Lin. Erîophorum^ 

Herbe vivace. 

f latin* EriophoTum vaginatumy Lin» 
Nonis<françois. 

(- — vulg. LE Jonc a queue de Lièvre; 

Détail des parties caraSirifiiqtus. 

À. Partie fupérieure de la tige ; les fleurs forment 
toujours un épi blanchâtre y qui reprëfente aflez bien 
une houppe^ 

B. On rencontre aflez ordinairement a chaque tige 
quatre ou cinq nœuds y qui ont chacun une gaine 
longue de deux ou trois pouces. 

C. Partie inférieure de la tige. 

Port. On trouve aflez fréquemment cette plante 
dans les environs £ Amiens ; elle s'élève de douze à 
quinze pouces : elle fleurit en été ; elle fe plaît dans 
les terrains incultes & expofés au nord. 

Il y a uni variété de cette plante qui n*a qu^um gaùu 
longue de trois ou quatre pouces^ & dont Us feuilles 
font tris- étroites & velues ; elle m* a été communiquée 
par M. Germaket. 

Voyez ^errata de cet ouvrage i la fin de la Table* 
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Enophûrum vamnaàan . ■ ^ 
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Clajfe, Triandrie. Orân^ DlGYNi£« 
Genre de Lin. Pbalarjs^ 

Herbe itivace^ 

Î latin. Phalaris phUoîdcs y Liiu 
fran<;ois. 
— vulgaire. Phalaris a massettr; 

Détail dês parues caraSérifiiquts. 

1. Extrémité fupérieure d'une tige de grandeur na- 
turelle. 

2. Une feuille , fervant de gaine à une partie 
de la tige. 

3. Extrémité iupérieure d'une tige qui n'a point 
porté d'épi. 

Port. Cette plante s'élève de deux pieds 8c demi 
ou environ : Ces tiges font en partie rampantes , en 
partie droites. On la trouve dans les prairies kumi« 
des 9 les bois taiQis , fur le bord des rivières , dans 
les étangs : elle fleurit fur la fin de Tété. Herb. V. 

Les moutons Se les chèvres la mangent. 
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Clajfc^ TriANDRIE. Orirt, DXGYNIE« 
Ceore de Lin. Phalaris. 

Herbe y i v a c c. 

Ylatin. Pkalarls arundinacca. Lin* 
^ Vrançois. Le GRAND ALPIS. 
«oms j — vulgaires. Le Petit Roseau, l'Hsrbe 

^ AUX Flageolets. 

Détail des parties çaraBinJliqucs. 

t. Une partie de Tépi de grandeur naturelle» 

2. Une partie de la tige de grandeur naturelle* 

3. Extrémité fupérieure d'une tige. On diftingue 
facilement à TaiiTelle de chaque feuille une membrane 
jaunâtre qui fe détache de la tige avec les feuilles , 
fie qui paroit avoir été placée là par la nature, pour 
s'oppofer à ce qu'il entre une trop grande quantité 
d'eau entre la feuille &: le chaume. 

Port. Cette plante s'élève de fept à huit pieds : on 
la trouve dans les étangs, fur le bord des rivières; elle 
fleurit en été. Herb. IV. 8c VI. 

Il y a îine variété de cette planu ^ que fes feuilles pa* 
nachées font cultiver pour rorrument dans Usjaràins. 

Usages. Dans le Nord, on donne la fane aux be(^ 
tiaux y qui tous la mangent auili en vert. On en couvre 
les toits des maifons, ce qui dure plus que le chaume* 
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Claffiy TriANDRIE. Ordre y DiGYNIE. 
Genre de Lin. Pakicum. 

Herbe annuelle. 

r latin. Panicitm verdcillatum^ Lin. 
Noms ^François. 

( — vulgaire. 

Détail des parties caraBériJliques. 

A. Epi de grandeur naturelle. 

Chaque fleur eft coniporée d'une balle ou calice à 
trois valves ou battans, dont deux font oppofées y & 
la troifième beaucoup plus petite & hors de rang. Les 
fleurs font accompagnées de filets armés de crochets 
qui naliTent des pédoncules propres , & qui s'accro^ 
client aux vétemens quand on en approchç. 

B. Feuilles de grandeur naturelle. 
H. Fleur deffinée à la loupe. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied ou environ. On 
. la trouve dans les prés^ les jardins, aux pieds des 
murs : elle fleurit vers la fin de Tété. Herb. IL VL 
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Claffe, Triandrie. Ordre ^ DlGYNIE. 
Genr» de Lîiu Panicum* 

Herbe annuelle^. 

Îtatln. Panicum.viridc y Lin, 
françois^ 
vulg* 

Détail' des parties caraSériJtîques. 

A. Epi dé grandeur naturelle : i^eft d'abord ferré, 
& devient lâche à meTure qu'il s'épanouit. Les bar- 
bes acquièrent enfuite un peu. deroideur, quand la 
femence mûrit ; mais elle$ ne s'accrochent point aux 
habits comme celles du panicum verticillattun L. 
quoique vues à la loupe , elles paroiflent armées dei 
petits crochets foyeux. 

B. Feuille fupérieure de grandeur naturelle. 

1 . Fleur deilinëe à la loupe : les filets ou les bar« 
bes partent des péduncules & non des écailles des 
fleurs.. 

2. Semence de grandeur naturelle. 

Il y a. une variété^ dont les épis font rudts au tau* 

Port. "Ses tîgcs s'élèvent d^un pied ou environ : 
on la trouve dans les jardins , les prairies, les boisÂ 
elle fleurit en juin & juillet* Herb. IL VU 
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Clafcy Triandrie. Ordre ^ DiGYNiE. 
Genre de Lin. Panicuh. 

Herbe annuelle. 

! latin. Panicurriy Crus galli. Lin. 
fran<jois. La JAMBE DE COQ. 
•—vulgaire. LE CuiENDtNT BRaNCHU; 

Détail des parties caraSériJliquts^ 

A. Extrémité fupérieure d'une tige de grandeur na* 
turelle. 

B/Une|)artie de la tige ou du chaume de grandeur 
naturelle. 

Sa fleur eft la même que celle des autres pamcum 
que j'ai décrits précédemment ; le caraâère principal 
eft d'avoir aux aiiTelles de chaque épi une douzaine 
de poils plus ou moins longs , comme on peut le re« 
marquer dans la figure. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied & demi ou en« 
viron. On la trouve dans les près ^ dans les jardins : 
elle fleurit au mois de juillet. 

Il y a une variété dont Us balUsfont barbues^ 
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Claffi, Triandrie. Ordre ^ Digynie« 
Genre de Lin. Phleum. 

Herbe annuelle. 

(latin. Phleum arenarium^ Lîn. 
Noms <françols. LE FLEAU DES SABLES. 
l vulgaire. 

Détail des parties caraSirifliqueSm 

A. Epi de grandeur naturelle en fleurs. 

B. Epi de grandeur, deffiné après la chute des fleurs. 
L. Fleur deffinée féparément; chaque fleur eft 

compofëe d'une balle ou calice à deux valves oppo- 
fées ; chaque valve eft terminée par deux dents aiguës, 
la balle inférieure eft auffi à deux valves moins longues 
que les valves extérieures ; elle a trois étamines & un 
germe furmonté dc^deux ftigmates plumeux. 

Port. Ses tiges s'élèvent de iix à fept pouces ; 
elles font feuillées , articulées, & coudées à leurs arti^ 
culations* On trouve cette plante dans les terrains fa- 
blonneux , près de Villers-Cotterets : elle fleurit es 
août Se feptembre. 
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Claffi^ TriàNDRIE. Ordre y DiGYNIE. 
Genre de lin. Agrostis. 

Plante annuelle^ 

Î latin. Agrofiis inurrupta^ Lin. 
fraoçois. 
vulg. 

Diiall dts parties cara3érijliquesm 

A. Epi de grandeur naturelle. 

Ses fleurs font petites, nombreufes, compofëes 
d'une balle 1 quatre valves ou battans qui tient lieu de 
calice ; deux valves fervent d'enveloppe 1 deux autres, 
dont une eft terminée par une barbe aflez longue : il 
y a trois ëtamines dont les anthères font bifiirquées, 
& un germe furmontë de deux ftyles velus. 

1. 1. Fleurs privées de leurs balles calicinales. 
3. Valves calicinales deflinées féparément. 
Port. Ses tiges ont fix à fept pouces de hauteur; 
elles font foibles , & ordinairement un peu inclinées 
toutes du même côté ; leurs panicules font étroites , 
interrompues^ longues d^ trois pouces ou environ. 
On trouve cette plante dans les bois, les prés , le long 
des murs : elle fleurit en juillet. 
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ClaJlcy TriANDRIE, Ordre ^ DiGYNIE. 
Genre de Lin. Aira. 

Herbe vivace. 

Hatîn. jiiraaquatica^Uixx. 
Koins< François. Le FOIN AQUATIQUE. 
(^ — vulg. LE Foin d'eau. 

Détail des parties caraSiriftiqucs. 

Les fleurs du foin d'eau font compofées d'une baie 
eu calice à deux valves : cette baie renferme deux 
ideurs qui ont chacune trois ëtamines, & un germe fur- 
monté de trois ftyles plumeux. 

1 . Fleurs deflînées à la loupe. 

2. Graine deifinée à la loupe. 

3. 4. Parties de la tige. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied & demi , ou 
deux pieds ; fes feuilles font larges de deux lignes , & 
ont une petite membrane tranfparente & blanchâtre 
à la bafe de leur gaine. Tous les rameaux font verti- 
xillés, mais inégaux en longueur. On trouve cette 
plante dans les prairies aquatiques^ dans les terrains 
marécageux. 

Les j}eftîauX| fur-tout lesyaches^ aiment cettQ plante* 
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Clajft^ Triandrie. Ordn^ DiGYNiE. 
Genre de Lim Meucj. 

Herbe v i v a c e. 

1^ . (latin. Mclica cœrulca > Lin. 
Urançois^ 

Détail des punies, càraSériJliqués. 

Ses fleurs font difpofées en pannicule, plus ou moins 
alongée ^ plus ou moins garnie ; les bafes (Jui tien- 
nent lieu de calice contiennent chacune deux fleurs ^ 
quelquefois trois ^ dont une parpit avortée. 

Port. Ses ttges s'élèvent de trois à quatre pieds; 
elles font peu garnies de feuilles ^ & n'ont qu'un feul 
nœud près de la racine ; (es fleurs font quelquefois 
bleues ^ quelquefois violettes : les fommets des éta^ 
mines font violets. Cette plante eft commune dans 
ks bois des environs de Paris i elle fleurît au mois 
d'août. Heib. IV- V* 
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Clajfc^ TriANDRIE. Ordre ^ DiGYNIE. 
Genre de lin* Poj* 

Herbe vivacc, 

Î latin. Poa angtittifolia , Lin, 
François. Le PETIT POA. 
— vulgaire. Le Ruban Joseph; 

Détail des parties caroBériJliqtus. 

1. Extrémité fupérieure d'une tige de grandeur na« 
turelle. 

2. Une partie de la tige. 

3. Une des plus larges feuilles. 

' A. Fleur deifinée à la loupe ; c'eft une baie à trois 
valves 9 qui a trois étamines &: deux piftils. 

B. Le germe & Tes deux ftyles deifinés à la loupe. 

C. Une graine deffînée à la loupe ; elle eft luifante^' 
& approche beaucoup , pour la forme 9 d'une graine 
de lin. 

Port. Sts tiges s'élèvent de deux pieds ^ fouvenC 
plus : quoique foibles ^ & chargées d'un épis qui pè/ê 
quelquefois près d'une once , elles le {outiennent par^ 
fairement droites. On trouve cette plante dans les 
prairies , les lieux marécageux ^ les J)ois humides , les 
haies : elle fleurit au mois de juin. Herb. lU. VL 

Tous les beftiaux mangent cette plante. 

Ce gramen ou chiendent mérite d'être préféré pour 
les gazons , parce que hs feuilles étant étroites font 
un gazon plus fin. 
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Clajje^ TriANDRIE. Ordre ^ DxGYNIE« 
Genre de Lin. Poa. 

Herbe vivace. 

Î latin. Poa prattnfis ^ Lin. 
françois. LE GRAND POA; 
— — vulg. LE Fouet de Jésus; 

Détail des parties caraSeriJliques» 

1. Fleur, ddfinée à la loupe ; elle eft compofée de 
quatre écailles j dont une fert de bafe aux trois autres^ 
de trois étamines , & d'un germe furmonté de deux 
ftyles recourbés. 

2. Une branche garnie de fleurs deffinées à la loupe; 
A« Epi de grandeur naturelle. 

B. Extrémité inférieure de la tige de grandeur asH 
turelle. 

Port. Ses tiges s'élèvent de deux ou trois pieds; 
fes feuilles ^ qui font pour l'ordinaire fort étroites , ont 
quelquefois plus d'un pied de long. On la trouve dans 
les prairies , les bois ; elle fe plaît dans les terrains 
gras : elle fleurit tout Tété. Herb. IV. 

Tous les beftiaux mangent ce gramen , excepté les 
chèvres. 
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Claffcy TriANDRIE. Ordre y DiGTNIE. 
>G«iire de Un* Brjza. 

Herbe annuellx. 

Hatm. Bri:(a mînor^ Lin. 
Koms^françois. 

( vulgaire. t*AMOURETTE TREMBLANTE; 

Détail dcs.panus caraSérifiiqucs. 

Les épilets ont tous une (brme triangulaire ; ils 
font compofés de cinq à fept fleurs , qui chacune 
ont trois ëtamines , '6c deux piftils , dont ks ftygma* 
tes font recourbés, & reflemblent â deux petites 
plumes. • 

Port. Sa tiges'ëlève d'un pied ou environ : on 
la trouve dans les prairies , les bçis ; elle fleurit en 
^té. Herb. II, III. 

Il y a une varUti dont la tige sUlh^t moins , & 
Jont les ^iUts font plus petits & plus triangulaires ; 
ils font quelquefois de couleur violette-^ fur^tout quand 
cette plante eroit dans les terrains arides , où elle fe 
plaiu 
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Clap^ TriandRIE, Ordre, DiGYNIE. 
Ceinre de Ltfi. Dacttus^ 

Herbs vivace, 

1^ flatîn. DaBylis glomerata , Lin. 
'^^"^'ifraïicjois. CHIENDENT A BOSSETTE: 

DltMÎ des parties cara3erljiifU€S^ 

A. Epi de grandeur naturelle. 

B« A Taiifelle' de chaque branche il fe trouve ur 
petit corps rond qui a la forme d'une loupe , ce qui 
oblige la branche à fe pencher contre terre à mefure 
qu'elle grandit. Les pannicules font rougeâtres ; cha- 
que fleur a pour calice une balle à deux valves , 8c 
pour corolle une balle à deux valves^ dont l'extérieure 
eft plus large & plus renflée ; on y trouve aufli trois 
étanvines & deux piftils aigrettes. 

A. Une fleur de grandeur naturelle* 

Port. Cette plante a trois ou quatre pieds de hau- 
teur ; on la trouve dans les prés , les terrains incultes : 
fes feuilles font rudes au toucher. Elle eft en fleur 
durant l'été. 

Les chevaux , moutons , chèvres mangent cette 
plante; les vaches Se bœufs lalaiifent. 
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CUffcy Triandrie. OrJny MonOGTNIE. 
Genre de lin. Emiopmojutm. 

Herbe viVace« 

i latin. Eriophorum vaginaium , Lin* 
François. 
, vulgaire. JONC A QVEVE DE LlEVRK^ 

DéuUl des parties caraSénfiiques^ 

T. Une fleur deffinëeà la loupe. Chaque fleur eft 
compofée de deux écailles qui fervent de calice ; de 
trois ëtamines^fic d*un piftil à deux ou trois ftigmates. 

1. Le germe Turmontë de deux fligmates Ae&xiés 
à la loupe. 

4. Forme des ëpis quand ils font en fleurs. 

5. Un épi en graines. 

6. Une partie de la tige« 

Port. Cette plante s'élève d'un pied & demi ou 
environ ; elle a les feuilles radicales pointues , avec 
trois cornes imparfaites ; la tige deux fois auffi longue 
que les feuilles ; chaque articulation entourée d'un du- 
vet blanchâtre ou jaunâtre , qui forme une efpèce de 
loupe ; la tige rayée^ cylindrique, applatiefur un côté; 
les feuilles de la tige obtufes , rouges à leur bafe ; l'épi 
ovale. On la trouve dans les terrains incultes , froids 
& humides : elle fleurit en été. 

Propriétés. Elle a un goût herbacé , un peu fur 
cré. 
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Clajfey Triandrie. Ordre ^ DiGYNiE. 
Genre de Lin. Bromvs. 

Herbe vivace* 

(latin. Bromus pinnatus ^ Lin. 
Noms^françpis. La DROUE EN POINTE^ 
( vulg. 

Détail des parties cara3ériJHques. 

A. Epis de grandeur naturelle. 

B. Partie d'une feuille de grandeur naturelle. 

1. Fleurs ide grandeur naturelle ; elles font difpo- 
fées au nombre de trente ou environ fur chaque épillct» 

2. Ecaille deffinée à la loupe ; la barbe qu'elle porte 
a rarement plus de deux lignes de longueur. 

Chaque fleur èft compofée d'une balle k quatre^ va/- 
ves ou battans , de trois étamines, & d'un piftil bifur- 
qué & velu. 

Port. Ses tiges s'élèvent de trois pieds ou envi^ 
ton : on la trouve dans les champs y les bois , les prai- 
ries; elle fleurit en juillet & août; fes graines font 
mûres en fepte^ibre. Herb. iï. 

Les chevaux y les chèvres la mangent ;.les moutons 
ne l'aiment pas* 
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Clapy Triandrïe* Ordre, DlGYNiE^ 
C^nre de lin^ Stipa* 

Herbe annuelle^ 

! latin. Stlpa ptnnata , Lin^ 
françois. 
^ — vulgaire» 

Détail des parties caraSériJlîques. 

A. Extrémité Aipérieure d'une tige de grandeur 
naturelle. 

B. Feuille dont la longueur égale ordinairement 
les barbes de l'épi. 

Chaque fleur ell terminée par une barbe longue 
de huit ou dix pouces , qui réfTemble parfaitement 
à une.plume d'oifeau de paradis ; les fleurs prennent 
naiiTance dans la gaine de la feuille fupérieure qui 
leur fert de berceau , & qui les accompagne long- 
temps après leur développement. 

1. Extrémité inférieure d'une barbe* 

2. 3* Les différentes parties de la balle ^^ détaillées 
te deflinées de grandeur naturelle. 

Port. Sei tiges s'élèvent d'un pied & demi ou 
environ. On la trouve dans les terrains fecs , dans 
les bois : elle fleurit en juin 6c juillet. Herb« Y, 
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C/tf/e, Triandrie. Ofin^ DlGTNIB. 
Genre de lio. Avâha* 

Herbe annuelle. 



Hatin. Avtna fativa , Liiu 
^ )fran<;oi$. L'AVOINE, 
noins^ — vulgaires. L'Avoi 

BLANCHE 9 LA CiVADE. 



\ vulgaires. L'Avoine NOIRE^UAtOINB 



Diudt des parties caraSinfiiques. 

t. Une fleur de grandeur naturelle : ellç eft coin« 
pofée de trois étamines , de detix pîftils , (ï'une balle 
à deux valves y & de deux autres valvules qu'on pour- 
roit regarder comme les pétales de la fleur. 

2. L'intérieur de la fleur. 

Les femences font aiguës aux deux extrémités , 
oblongues ^ pendantes deux à deux à chaque pédun« 
cule. 

Port. Sa tige s'élève d'un pied ou environ ; «Ile 
eft articulée » oc les péduncules des fleurs font dif- 
pofés comme par rayons. On cultive Tavoine par- 
tout; elle fleurit au commencement de l'été. 

0x1 dîfiingtu raroîne noire , Vavoint rouge & brune, 
' & la blanche; mais ce ne font que des variétés. 

Propriétés. L'avoine eft rafraîchiflante , adou« 
ciflante Se réfolutive. 

Usages. On fait des tifanes , infuiions ou dé* 
codions , des foupes , des crèmes y des bouillies avec 
l'avoine , foit entière , foit en gruaU. On en fait du 
pain pafTable , &c d'aiTez bonne pâtiflerie. On en mêle 
quelquefois à l'orge pour faire de la bière» 



Digitized 



by Google 




Digitized 



by Google 




Digitized by LjOOÇIC 



. .. . i • i 



I 

: - i 

< . I 

• > 1 



■r .. • i 



Digitized 



by Google 



C/ttj^, Triandrie. Ordre ^DiGriiU. 
Genre de Lin. Louuu. 

Herbe yivace. 

Î latin. LoUum perenne , Lin. 
franc. lT VROIE VIVACE, Lt RAXGR ASS. 
—vulgaire. 

Détail des parties caraSinJliques. 

a. Extréntiité Aipérieure d'une tige de grandeur na- 
turelle. 

b. Une partie de la tige de grandeur naturelle. 
Les ëpilets font compofës de huit ou dix fleurs ; 

les valves calicinales font au nombre de deux , dont 
rinrërieure avorte fouvent ; la valve extérieure fert de 
bafe à Tépilet , Se eft un peu moins longue que lui. 
Les fleurs font compofëes de deux valves , de trois 
étamines , 6c d'un germe furmontë de deux flyles plu- 
meux. 

1. 1. Epilets en fleurs. 

PaRT. Ses tiges s*ëlèvent d'un pied ou environ. 
Cette plante eft fujette à être ergottëe f comme on le 
voit à la Fig. R. La Fig. T. reprëfente un ergot def- 
finë fëparëment. 

Les Anglois font en raigraifdes prairies artificielles, 
beaucoup fupërieures en bontë à celles qu'on en fait 
en France 9 parce que Tatmofphère humide de l'An- 
gleterre eft très-favorable i h beauté & au produit 
d^ prairies hautes. 

Cette plante croit auffi dans les terrains le» plus 
arides. On la trouve fur le bord des chemins : elle 
fleurit en août & feptembre. Herb. L VL 
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Clajfe , Tryandrii. Ordrt j Digynie, 
Genre de Lin, Secalm, 

Herbb annuelle. 

^ latin. Secale cereaU ^\av» 
Noms < François. Le SEIGLE. 

\ — vulgaires. Le SoiItLe > le Solle. 

Détail des parties caraclériftiques. 

I. Un épi de grandeur naturelle. 

1. Une âeur compofée de deux pièces , qu'on 
pourroit prendre pour deux pétales, dont un feroit 
barbu, de trois etamines. Se dun calice de deux 
pièces , qu on nomme balles. 

!• Les deux pièces qui compofent la balle ou le 
calice. 

4. La fleur privée de Ton calice feulement. 

5. Le germe avec fes deux neâars. 

6. Une graine. 

7* Un épi en fleur. 

8. Une arrête ou barbe , deflinée i la loupe. 

Port. Les tiges de cette plante s'élèvent depuis 
deux jufqu à flx ou fept pieds ; elle fleurit en Juin. 

pROPRiixis. Le feigie eft mucilagineux , adoa* 
ciflant , un peu moins nourriflant & plus déterfif que 
le froment. 

Il y a une variété dont le grain eft plus petit. 

Usages. On Teipploie à faire du pain, foit feul, 
foit mêlé en diverfe proportion avec d'autres grains. 
Ce dernier pain eft très agréable au goût , & très 
fain , fi lefroment y eft en bien plus grande quantité 
que le feigie , & s'ils font Tun & l'autre prives de 
leur fon. Quelques perfonnes préparent avec le feigie 
rôti une boiflon qui leur tient heu de café , & les 
échauffe beaucoup moins. 
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Cla(fe , Triakdrib. Ordre ^ Trygynie. 
Genre de Lin, Trjticum. 

HeRBB ANMI^ELIB. 

f latin. Triticum hybemum^ Lin* 

Noms J ^*»Ç^^- ^» PROMENT. 

j — ovulzatres. Le Bled, le Bled d'hiver^ 
V tB Bled blanc & ras ou sans barbe. 

Détail des parties earaSériJliques. 

1» Les deax feuilles qui reofermenc le germe» fur* 
montées <le deux ftils : on regarde ces deux der- 
nières pièces comme les pétales de la fleur. 

a. Les deux pièces du calice qu'on nomme bides. 

3. Chaque calice renferme , pour 1 ordinaire , trois 
fleurs j & chacune d'elles eÀ compofée de deux 
écailles , trois étaminss , & d'un germe d deux ftyls. 

4. Le fruit qu'on nomme froment. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'environ de trois pieds. 
Le grain qui a été femé en automne » fleurit au mois 
de Juin fuivant. 

Il y a une variété à grains rougeâtres , & les deux 
froments fe trouvent ou lijfes ou velus. 

PROPRiiTÉs. Le froment eft farineux » mucilagî^ 
neux , doux , ôc plus nourriiTant que les autres grains. 
Le fon y purgé de farine , eft détérfif. 

On (ait avec la farine de froment diverfes efpeces 
de pain , avec ou fans levain , de paciflerie^ de 
bouillie, de pâtes appellées vermicely macaroni^ fe* 
moule j &c : on en prépare de la colle & de l'amidon 
uiîtés dans beaucop d'arts » de la poudre pour les che- 
Yeux, des cataplafmes émoliiems, adoùciflants. 

On recire de ce grain , de la bierre , de Teau de- 
vie. La paille s'emploie i une multitude d'ufages » 
foit dans l'économie , foit dans les arrs'> 

Il y a une efpece dont le grain eft barbu , qui fe 
tfOttve aufli ou blanc ^ ou rougeâue » ou liife ^ ou velu. 
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Clajfc^ TryanDRIE, Ordre ^ DiGYNIE. 
Genre de Un. Tiuticum. 

Herbe vivace. 

! latin. Triticum rtpens ^ Lin. 
François. Le CHIENDENT DES bouti- 
ques. 

Détail des parties caraclirîjliques. 

Cette fleur a les carafteres du froment , quant à 
la fleur; mais fes fruits font plus alongés^ bruns ^ 
& ne reflemblent point , ni pour la forme ni pour le 
goût y aufroment« 

a. Une tige de grandeur naturelle. 

B. Les racines qu'on emploie fréquemment dans 
les tifanes^ après être bien lavées. 

Port. Ses tiges s'élèvent de deux pieds ou envi- 
ron : on la trouve par-tout : elle fleurit au mois de 
Juillet. Herb. IV. 

Propriétés. La racine de chiendent a une fa» 
veur douceâtre , n'a pas d'odeur : elle eft un peu 
apéritive & rafraichiflante. 

Usages. On s'en fert très-fréquemment dans les 
tifanes : elle fe vend en petits paquets tels qu'on en 
voit un à la lettre B. 

Quand on n'a pas cette efpèce^ on peut lui fubf- 
tîtuer plusieurs autres qui feront indiquées ^ & même 
des gramen d'un genre différent j comme le gramcn 
daByhn* 
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Claffi^ Triandrie. Ordre ^ Trigynie. 
Genre de Lin, Montja* 

Herbe annuelle^ 

(latin, Montia fontanay Lin. 
Noms <fran<jois. 

(—vulgaire. 

Détail des parties caraSiriJliques. 

1 . Fleur deffinëe à la loupe ; elle eft compofée (Fan 
calice de deux feuille^, d'une corolle à cinq divifionsi 
dont trois font plus petites & flamminifères , de trob 
étamines & de trois piftils, 

2. Fleur deffinëe à la loupe , vue de côté. 

3. Fruit deffinë à la loupe. 

4/ Semences deffinëes à la loupe^ 

Port. Cette plante eft deffinëe de grandeur nattt« 
relie ; fes feuilles font oppofëes ; Tes racines font che- 
velues & ëparfes. On trouve cette plante dans les 
lieux aquatiques : elle fleurit à la fin de Tëtë. 
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Clafe^ TÉTRANDRiE. Ordre, MoNOGYNifi» 
Genre de liik GLOUViARiAé 

Herbe vivACE« 

flatîn* Globularia vutgans^ Lin» 
j> Jfrançois. La GLOBULAIRE* 
iiMoms v_yuigaîres. La Boulette , la Marg vs* 

^ rite bleue» 

Détail des parties cdraâérifiiquêS^ 

A. Fleurs de grandeur naturelle* 

B. Feuille radicale de grandeur naturellei Lei 
^feuilles radicales de la globulaire font remarquables 
})ar trois petites dents qu'on trouve à l'extrémité fu" 
périeure de leur nervure» 

Chaque fleur eft formée par l'adTemblagé d'un 
nombre indéterminé de petites fleurs qui repofenC 
dans un calice imbriqué ; outre le calice général » 
chaque petite fleur a fon calice particulier^ qui eft 
d'une feule pièce à cinq divifîons membraneufes* 

I. Calice deflîné après la chute de (on pétale. 

lé Fleur deifinée i la loupe $ elle eft d'une feuk 
pièce à quatre divifîons , dont la fupérieure eft très^ 
étroite 9 les trois inférieures plus grandes ; elle a qua« 
tre étamines &c un piftiL 

Il y a une Fariiti àficurs Hanches. 

Port. Ses tiges s'élèvent de fept à huit pouces! 
les fleurs font terminales , les feuilles couchées fur 
terre : on la trouve dans les prés ^ les terrains fecs; 
«lie fleurit en mai & juin. Herb. III , VI. 

Propriétés. Les fleurs n'ont pas d'odeur : la 
feuille a un goût herbacé un peu amer. Cette plante 
pafle pour vulnéraire» 



Digitized 



by Google 



f 



2 2. 



loiulcare^ 



Digitized by LjOOÇIC 



I^U. B. G FtITt j 



Digitized 



by Google 



Digitized 



by Google 



Noms 



Clajfc^ Tetrandrie. Ordre ^ Monogynie. 
Genre de lin. Dipsjct/s. 

Herbe bisannuelle. 

f latin. Dipfiuus fuUonum , Lin. 

[françois. Le CHARDON BONNETIER. 
—vulgaires. Le faux Chardon a Fou- 
lon , ou A Drapier, ou a carder ; le 
Chardon de commerce sauvage, 
leFoulonier des champs, la Cuve 
de vinus , la c ardure sauvage , la 
Verge a Berger, le Chardon lanier. 

Détail des parties cara3erifiiqucs^ 

A. Un chardon de grandeur naturelle. 

1. Une fleur de grandeur naturelle , avec la feuiHe florale 
qui accompagne chaque fleur : la pointe de cette bradée eft 
recourbée dans le chardon bonnetier culdré ; & elle eft molle» 
droite , dans cette efpèce ci. 

2. Une fleur ouverte , afin de laîffer voir les quatre étanu- 
nes qu'elle renferme. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'environ trois pieds: on la trouve 
dans les champs , fur le bord des chemins : les feuilles font tou- 
jours oppofées deux à deux , & forment de petits réfervoirs 
qui reçoivent l'eau des pluies , des rofées, & la confervent long- 
temps; les oifeaux viennent fouvent s'y défaltérer, & les 
chardonnerets font très friands des graines. EUe fleurit au 
mois de juillet. Herb. L FV. V. VL 

On cultive une variété de ce chardon en Artois , Picardie» 
Normandie , &c. pour l'ufage de pltifieurs ans.] Les têtes ou baffes 
du chardon à fouton cultivé^ font employées pour tirer une partie de 
la laine du fond des étoffes, & les rendre plus atoUes ^ plus chaudes^ 
en couvrir te tiffu, 

PROPRiirés. Les têtes ont pafTé quelquefois pour fudorr- 
fiques. On a attribué d'autres vertus au m peu fondées à l'eau 
des réfervoirs formés par les feuilles, & à l'eau tirée de toute la 
plante par la diflillation. Il fiaut des remèdes plus aâifs contre^ 
la rage » les taches du vifage , &c. 
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Claffcj, TÉTRANDRIE, Ordn y MONOGYNIE. 
Genre de Lîil Dipsacus. 

Herbe bisannuelle. 

Îlatîn, Difpacus pîlofus , Lin. 
françois. La VERGE A PASTEUR VELUE. 
— vulgaires. La Verge de Berger ^ 
l'Herbe au Pâtre. 

'Dltail des parties caraSérifiîqtus. 

A. B. Fleurs dans differens états : elles font com- 
pofées de fleurons hermaphrodites qui ont quatre ëta- 
mines & un piftil ; ces petites fleurs ont toutes leur 
calice particulier y outre un général dont les barbes 
font longues & pointues. 

H. Une fleur deflînëe à la loupe ; elle eft mono- 
pétale , irrégulière , & a quatre étamines dont ks an- 
thères font noirâtres , & un piftih 

U. Une partie de la tige de grandeur naturelle. 

Port. Sts tiges s*élèvent de deux pieds ou envi- 
ron : on la trouve dans les terrains humides, fur le 
bord des ruifleaux , dans les foiTés : elle fleurit peu* 
dam l'été, Herb. L IV. 
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Claft^ TÉTRANDRIE. Ordre, MONOGYNIE. 
Genre de lin. Scabjosa. 



N im)^^*"Ç^*^- L^ SCABIEUSE DES BOïS. 
noms j — vulgaires. L'EscABiEUSE, l'Herbe aux 



Herbe vivace* 

f latin. Scahiofa fylvatica , Lin. 

1- 

i. Sabotiers. 

Détail des parties caraSiriJliqïus. 

A. Fleurs vues dans leur parfait développements 

B. Fleurs vues avant leur développement. 

C. Feuille de grandeur naturelle. 

D. Les poils qui partent immédiatement delà tige» 
ont prefque tous à leur bafe un petit point rouge ou 
pourpré. 

Port. Ses tiges s'élèvent de trois pieds ou envi- 
ron ; elle eft commune dans les bois ; elle fleurit en 
été & en automne. 

Il y a deux variétés ^ une a fitur blanchâtre / & une 
autre à fieuf rouge. 

Propriétés. Elle paflê pour fudorifique , expec- 
torante , déterfive , &c. Elle eft d'un fréquent ufage 
pour purifier la mafle du fang. Dans les maladies de 
la peau , on en fait des infufions comme du thé y &C 
des décodions. 
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Claffij TAtrandrie. Ordre ^ MoNOGTiai« 
Genre de Lin. Scabiosa^ 

Plants bisamnvellc 

^ latin. Scabïofa arvenjis ,Lin. 

Noms < fr^^Ç^^^: ^^ SCABIEUSE. 

— vulgaires. La Scabieuse des prés, L*Hsiim^ 
çoN, par corruption , pour hérilToa. 

Détail des parties caraSérïJliques. 

X. Ua des fleurons dont la fleur eft formée. 

u Chaque fleuron a fon calice particulier aoi le diTilc ca <m^ 
teneur & ai intérieur « en médiat & en immédiat. 

)• L'extérieur ou immédiat eft blanc > mcmbranctiz ^ pliAZ âc 
couronné. 

4. L'intérieur ou médiat eft très petit, (urmoncé ic ciof 
pointes en ferme de barbe : il eft dcfliné à la loupe. 

5. Chaque fleuron eft une corolle monopétaie » wi pcn tn£- 
guliere, à laquelle quatre étamines font attachées II fuicolilcr- 
yer que le Deflînateur a ouvert ce fleuron a£n de faire voir Tjs- 
cache des étamtnesJ 

tf. Le piftil tient au calice immédiat du fleuron qu'il tr a wct fe 

7. A la chute des fleurous fuccede une tête héniTéc, fiocmé» 
par autant de calices qu'il y avoitde fleurons. 

8. Tous ces calices propres ont un calice commiia deplafieaa 
pièces. 

9. Les feuilles (ont de* ftrné^ure difiîrente encre elles; càÊes 
<ltti occupent le hauc de la tige font découpées très pro&adé- 
ment \ celles qui approchent la racine le font tiès peu. 

Port. Elle s'élève à environ deux pieds : fes feuilles {ôarof 
pofées : elle fleurit à la fin de l'été. Herb. 1 , II« IV. V. 

Hy a des vanités à fUur hUmchs 6 k fisiirrougt : Urmmgtft 
cuùividans quelques jmrdiru. 

PROPRiiTBS Les racines, tiges, feuilles ont un fçoat stma 
qui fouleve l'eftomac : elles font apéritives, fadorifiqucs^ ^4*" 
ratives Les fleurs ont une odeur défagréable. 

UsAGB. La racine s'emploie en décodion contre ks maladies 
de la peau ^ galles ^ dartres, petite vérole, rougeole, QlcciOb 
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Clajjc^ TiTRANDRiE. Ordrc ^ Monogynii. 
Genre de Lia. Asfmrula» 

Hbrbb annuelle. 

r latîn. Afptrula oiorata ^ Lin. ' 

\ François. Le MUGUET DES BOIS. 
Noms ^ — vulgaires. Le petit Muguet , la Ri'/ne 
M DES Bois , l'Hépatique ms Bois , l'Hé- 

C PATiQUEAÉroiLE. 

Détail des parties earaSe'riJiiques. 

I. Une fleucde grandeur naturelle } elle eft mono- 
|>écale, découpée très profondément en quatre par- 
ties y elle a quatre étamines & deux piftils. 

!• Une Seurdeffinée â la loupe , vue de coté. 

3. Le calice defllné à la loupe ^ il eft découpé en 
quatre parties y il fert de bafe i un germe furmonté 
de deux ftiles j & fur lequel repofe la corolle. 

4. Le germe devient un fruit i dcut capfuleS9 dont 
chacune renferme une femence. 

5. Forme des femences. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'environ un demi-pied : 
elle fe trouve dans les bois^ elle fleurit aux mois de 
Juin & Juillet. Herb.VI. 

Propriétés. La fleur a une légère odeur de mu« 
guet : toute la plante a pafl^é pour vulnéraire &anti- 
épileptique ^ mais elle eft peu adive. 

Usages. On fait avec les fleurs une conferve , Se 
avec les feuilles & le$ tiges des infafioAS vulnéraires > 
apéritives. 
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Clafcy TÉTRàNDRIE. Ordr^, MOMOGYNIE* 
Genre de lin. Asperula* 

HerBB VIVACE* 

i latin. Afptnda tinSoria^ Lin* 
françois. La FAUSSE GARANCE. DES 
Teinturiers. 
— vulgaire. Le Petit Grateron» 

Détail des parties cataSiriJliqttes^ 

t. Une fleur d'un feul pétale, deffinée à la loupe; 
on Pa repréfentée ouverte , afin que l'on puîflfe apper^ 
cevoir les quatre étamines qui font attachées près 
de Ton orifice fupérieur. 

1. Une fleur deffinée à la loupe ; elle a pour 
liafe un calice à cinq divifions peu apparentes. 

A* Fleurs de grandeur naturelle* 

Port. Ses tiges font plus fouvent rampantes que 
droites : la plupart des extrémités des tiges ne por* 
tent que trois fleurs, quelques-unes en portent juf- 
qu'à fept. On la trouve dans les prairies, les champs, 
les bois montagneux ; elle fleurit au mois de juin* 
Herb. VI. 

Propriétés. Elle eft un peu amère & falée ; Tes 
fleurs font fans odeur. La racine de la ÊLufTe garance 
eft , à ce qu'on prétend , employée pour la teinture 
rouge des laines. Elle paiTe pour rendre rouges les 
os des animaux qui s'en nourrifTent un peu long^ 
temps 9 ainfi que le lait des vaches qui en mangent^ 
& le beurre qu'on en prépare , ainfi qu'il eft prouvé 
de la vraie garance. 

Usages. On l'a vantée pour diflbudre la pierre ; 
mais elle n'a pas cette propriété > 6c ne doit fa ré- 
putation qu'à ce qu'elle fait uriner , & défobftrue à 
peu près comme la vraie garance» 
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Claffc ^ Tétrandrib. Ordre ^ Monogamie. 
Genre de Lin. Galium. 

Plantb vivace. 

Ç latin. Galium Vcrum , Z/«. 
Noms ) f^^"Ç^" Le CAILLE -LAIT JAUNE. 

y — vulgaires. Le Gallium jaune , le petit 
(. Muguet. 

Détail des parties caraSériJliques. 

I • Une corolle monopécak de grandeur naturelle , i 
laquelle font attachées quatre étamines. 

2. Un calice à quatre divifions , qui ferc de bafe â 
un germe furmoncc d'un ftyle bifurqué j il eft deiïiné 
â la loupe. 

3. Le fruit de groflenr naturelle; à chaque fleur 
fuccedent deux capfules > dont chacune renferme une 
femence. 

4* Forme des femences. 

Port. Cette plante s'élève d'un pied ou environ : 
on la trouve communément dans les prés y elle fleurie 
aux mois de Juin &: Juillet. Herb. I. 11. IIL 1 V. V. VL 

Propriétés. Les fleurs ont une odeur aflez agréa* 
ble y bouillies dans du lait, elles le coagulent bientôt; 
elles paflent pour anti-fpafmodiques, céphaliques^ &c. 
la plante entière eft rafraîcbiflante. 

Usages. On a recommandé cette plante & fes fleurs 
dans les vapeurs > TépilepCe , la rage \ mais elles 
font trop peu aAiye ppur être utiles dans des cas auffi 
gaves. 
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ClaJlfe , TéTRANDRiE. Ordre > Monogtnie« 
Genre it Lin. GjHzwm, 

HSRBI ÀNKVEttR. 

r latin. Gallium Moltugo^ Lin. 
Noms K ^^*"î^'^: LrCAILLE-LAIT BLANC. 

/ — vulgaires. La PtTiT( Garance, w fe* 

C TIT MPGUÇT* 

Détail des parties earaSériJUques. 

I. Une fleur monopérale defGnée a la loupo } elU a 
quatre éramines & un piftii. 

a. Chaque fleur eft reçue dans an calice prefquin- 
fenfible i la vue)' le germe en occupe le milieu; it 
ferr 4e bafe i la corolle. 

3. Forme des fruits \ ce font deux baies feches te 
rondes > donc chacune renferme une fenience* 

Port. Ses tiges font fouvenc rampantes, &QntL 
quelquefois deux pieds de long : elle fe trouve dans 
les prairies , les fofTés , (es haies ; elle fleurit aiu 
mois de Juin & Juillec. Herb. IL III. V. VL 

Il y a une variété dont la fleur tire fur le jaune ^ 

Propriétés. Les fleurs ont une odeur aflez agréa- 
ble 4 mais plus foible que le vrai Caille-lait jaune. 

Usages. Ce n'eft qu au défaut du Caille-lait jaune 
qu'on emploie le blanc contre les vapeur^, répilepfie« 
la gale , lesdarrres \ mais il 7 a lieu de croire quUls 
ne font que rafraîchiflànts & adouciiTants. 
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Clajfc^ TiTRANDRÎB. Ôrdrc ^ Monogymie^ 
Gçnrc de Lin* OjtiWJfi 

.HfiRBB ÀHiiiJttLt. 

f latin. Ccdliurh Apàtint » Un. 
Noms J f^^«Ç^«\ Ï-» GR aTTERON- 



Vulgaires. Le Rieble» LEGaATTE-fouf i 
,*H£àf E DE Bonne AMirik. 



Détail ici pattics caraScriJli^ueS. 

I. tlne fleur deffihée d la loupe : elle e(t moriopê^ 
iale , partagée depuis le limbe prefque jufqa'att tube ,• 
en quatre parrtes égales 

1. Le calice deffinc i h (oupe^ fans le fecoursde la- 
quelle on ne Tapperçoic qu'avec peine. 

). Le piftil defliné a la loupe dans l'état naturel } 
i\ eft beaucoup moins grand que les étamines qui 
font au nombre de quatre. 

4. Grodcurdes femences. 

5. Après la cbûre des corolles p'afofilTent dfeax tap'^ 
fuies parfemées de poils durs & crochus qui s'atta* 
ehent â tout ce qu'ils rencontrent : tonte la plante^ 
eft également couverte de poils de même efpece. 

Port. Les tiges de cette plante font grimpantes 8^ 
s'accrochent a tout ce qui les environnent : elles onc 
quelquefois fufquâ fit piedsi de longnetir. Crtte 
plante fe trouve dans tes haies , Ls baillons , le long 
des murs : elle fleurit pendant tout Tété. Hecb. IV. 

pROPKiiTis. On a dit cette plame apéririve, di»i-^ 
rérique , emménfagogae \ mais elk n eft point »iitée ; 
il y a des nayfans qui mangent Iherbe i \é graine 
fechée & sotie a été quelquefois <;s&plo/6o muibei^ 
le €afé« 
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Cla£e , TiTRAKDRiE. Ordre ^ Monogtnii. 

Gcorc de Lia, Plahtaco. 

Hbrbb vivacb. 

r latîn/ Platago major y Lin. 
Noms ) f"«Ç<>»^ LE GRAND PLANTIN. 

\ — vulgaires. Le Plantin ordinaire^ lb 

C PtANTIN LARGE OU A LAR06S FEUILIES. 

Détail des parues caraSe'riJiiques. 

I . Une fleur de grandeur naturelle , compofée d*un 
calice de quatre pieds , d'une corolle monopérale â 
quatre divifions , de quatre étamines & d'un piftil. 

1. Le calice propre i chaque fleur. 

j. A la bafe de Mpi eft un calice général compofé 
de cinq parties. 

4 La feuille eft à cinq nervures très fenfîbles lorf- 
qu'on en détache une du refte de la- plante : elle eft 
fuivie d'autant de cordons très difficiles â rompre qu'il 
y a de nervtires. 

Port. Cette plante, dont les tiges s'élèvent i la 
hauteur de huit ou dix pouces, fe trouve communé- 
ment dans les terreins fecs » fur les bords des che* 
mins , dans les prés : elle fleurit depuis le commence^ 
ment du printemps jufque fur la fin de 1 été. Herb. III^ 

Propriétés. Ltz feuilles font ameres , aftringen-* 
tes, légèrement vulnéraires, fubrifuges, ophtalmi- 
ques. 

Usages. On fait entrer le plantin dans un grand 
nombre de préparations vulnéraires : on en diftille 
une eau que Ton a vanté autrefois comme un ex* 
relient ophtalmique : on fait la récolte des épis pour 
les oifeaux de volière. 
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Claffcj Tbtramdrie. Ordre j Momogtmib. 
Genre de Lin. Plant ago. 

Herbb yiVACi* 

r latin. Plantago média j lAn* 
^ 1 François. Le PLANTAIN ROND , le 
XMoms < PLANTAIN MOYEN. 

C — vulgaire. Le Plantain Blanc. / 

Détail des parties caraSérifiiques. 

I • Un épi de grandeur naturelle » formé par radêm* 
blage d'un nombre indéterminé de fleurs , foutenues 
chacune par un calice de quatre pièces. 

1. Un calice commun qui fe trouve i la bafe de 

répi- 

3« Une fleur monopétale > defliuée à la loupe \ elle 

renferme quatre étamines. 

4. Une fleur divifée fuivant fa longueur , pour 
laifler voir l'attache des quatre étamines , & le lieu 
qu'occupe le piilil : elle eft deflînée â la loupe. 

5. Un calice propre à chaque fleur ; il eft compofé 
de quatre pièces membraneufes à leur bord \ il eft 
également deffiné i la loupe. 

PaopRiéTés. Cette plante tient le milieu entre le 

Srand plantain & le lancéolé ; mais cependant il afius 
es caractères du lancéolé que de l'autre: fes feuilles 
n'ont que cinq côtes. Elle croît dans les terreins in- 
cultes , fur le bord des chemins : elle fleurit toot 
l'été. Herb.lI,lII,IV,V. 

Propriétés. Les feuilles font ameres au goût j /a 
fleur répand une odeur qui n'çft pas dcfagréable. Les 
feuilles & les fleurs font aftringentes, vulnéraires. 

Usages. On fait boire le fuc ou la décoâion: on 
applique fur les bleflures récentes le fuc» âc les feuilles 
fraîches Se pilées* 
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Claffij TiTRANDRt£« Ordre^ Monogynie» 
Genre de Lin. Plant ago. 

PliAKTB VIVACE. 

r latin. Plantagô tanctolata j Lin. 
Noms l françois. LE PLANTAIN LONG. 

L -—-vulgaire. Le Plantain a cinq cotes. 

Détail dts parties çaraSériJliquesm 

I. Un épi formé pat i'aflemblage d'un nombre 
indéterminé de fleurs hermaphrodites, compofées 
chacune d'une corolle monopetale , de quatre éta«* 
mines , d'un piftil & d'un calice de quatre pièces. 

1. Une corolle deflînée à la loupe } elle eft ou* 
verte longitudinalement. 

j. Un calice deffiné â la loupe : chaque âeuc a le 
fien nonobftant l'épi qui en a un général i fa bafe. 

4* Une corolle vue de face : elle eft deffinée i la 
loupe. 

5* Le calice général de grandeur naturelle} il fe 
trouve i la bafe de Tépi. 

6. Une feuille de grandeur naturelle. 

Pao?rCette plante s*éleve à la hauteur d'un pied 
ou environ } les tiges fonc cannelées au lieu d être 
rondes comme dans les autres : elle fe trouve dans 
les prairies , les lieux incultes , fur le bord des che* 
mins ; elle fleurit en été. Herb. III » IV. 

PROPRiÉTis. Les feuilles font ameres ic an peu 
aftringentes ; on les dit vulnéraires & ophtalmiques. 

Usages. On prétend que les feuilles du plantain 
long font préférables à celles des autres efpeces, 
foit appliquées fur les plaies récentes , foit pouc, ar^ 
rêter les hémorragies , dévoiement : on a cru Teau 
diSillée tto ezcelteoc ophtaiimque. 
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Clajfc, Tetràndrie. Ordre y Monogynie* 
Genre de Un. Piantago. 

Herbe vivace. 

rlatin. Plantago Coronopus^ Lîn. 
I^^^J franc. LE PLANTAIN CORNE DE CERF, 
j — vulg. La Corne de Cerf» l'Etoiul 
C DE terre. 

Détail des parties car^érifiiqucs^ 

K. Epi de grandeur naturelle. 

B. Feuille de grandeur naturelle. 

X. Fleur deffinëe à la loupe ; elle eft monopétale, 
découpée en quatre parties égales ; eUe a quatre étak^ 
mines & un piftil. 

Port. Ses épis ont depuis deux jufqu'à fis & (èpt 
pouces de long. Ses feuilles font aufli plus ou moins 
longues , félon les terrains où elle croit. On la trouve 
dans les terrains abandonnés, fur le bord des chemins z 
elle fleurit au mois de feptembre. Herb. L \C. 

Il y a plujuurs variétés de femlUs dans cette e/piccm 
Propriétés. Cette plante pafle pour apéritive, 
rafraîchifTante , dépurative , vulnéraire. 

Elle fe mange en falade; elle entre dam la farce. 
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CUffc , TÉTRANDRIE. Ordre, MONOGYNIS. 
Genre de liii. Plant aoo. 

Herbe v i v a c e* 

Î latin. Plantago PfylUum , Lin. 
françoU. L'HERBE AUX PUCES. 
— vulgaire. l'Herbe a la Puce. 

Détail des parties caraSiriJliques» 

A. 6. Fleurs de grandeur naturelle. 

C. Feuilles de grandeur naturelle. 

Les fleurs font d'une feule pièce régulière , divifife 
en quatre parties égales; elles ont quatre ëtamines 6t 
un piflil. 

1.2. 3. Fleurs deflinées i la loupe ; elles s'ouvrent 
à leur bafe en manière de boîte à favonnette , & les 
graines qui font toujours au' nombre de deux, font 
féparëes par un placenta mamelonné , comme on le 
voit dans les Fig. 4 & 5. 

Port. Ses tiges s'élèvent de huit à dix pouces. On 
la trouve dans les champs cultivés : elle fleurit en août 
& feptembre. Herb. III. V. 

Propriétés On a dit que cette plante eft nui* 
fible, fait mourir les chèvres ^ & on l'a crue maltai- 
fante à l'homme; mais d'autres lui ont attribué des 
vertus médicinales : ce qu'il y a de plus certain , c*eft 
qu'elle ne mérite ni ces reproches y, ni ces éloges. 

Usages. On l'emploie comme émolliente^ adott« 
ciflante, & en lavement* 
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Claffcj Teranorib. Ordre ^ Monogyn». 
GemedeLin* Comlmus. 

A R B R B. 

latin. Cornus mas ^ Lin. 
François. Le CORNOUILLER MALE ; 
Noms ^ iB CORNIER- 

— vulgaire. Le Cornibr » le Conmeuilibr 
ou Connelier. 

Détail des parties caraSériJliques. 

!• Aflemblage de fleurs dans une enveloppe com^ 
mune. 

1. Une des fleurs donc cet aflemblage eft formé ^ 
elle eft compofée de quatre pétales » de quatre étami* 
nés & d'un piftil. 

3. Un des pétales de grandeur naturelle. 

4. Le même defliné à la louppe. 

5. Une fleur deflînée à la louppe > de laquelle on a 
détaché deux pétales. 

6. Lç calice a quatre divifions renfermant le germe 
également defliné à la loupe. 

7. Enveloppe commune d'où partent tous les pe« 
dicules des fleurs. 

8. Le fruit qn'on nomme cornouille. 

9. Le noyeau qui eft â deux loges , & qui renfet* 
me deux amandes oblongues. 

10. Une feuille de grandeur naturelle. 

Port. Cet arbre a Técorce rougeârre » le bois 
noueux & dur : il fleurit au mois de Février & de 
Mars.Herb.lV. 

PROPRiÉTis.Le fruit mûr eft rafraîchiflant & un peu 
aftringent } on peut l'employer dans les dévoiemeats 
après avoir fuflifamment purgé. 

Usages. Cet abre ^plujîeurs varités. Il y a des cor- 
nouilles rouges , jaunes , blanches. Ces fruits aigrelets 
fe mangent crus , fe confetvent dans l'eau falée coin« 
me les olives : on en fait des gelées Ôc des conficores. 
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Clafft^ TÉTRANDRIE. Ordre ^ MONOGYNIE. 
Genre de Lin. Cornus* 

Arbrisseau. 

Matin. Cornus fanmdnta^ Lin. 
Noms Jfrançois. Le CORNOUILLER SANGUIN. 
C — vulgaires. Le Sanguen. 

Détail des parties caraSérifiiques, 

A. Fleurs de grandeur naturelle ; elles font coiik- 
pofées de quatre pétales , de quatre étamines & d'un 
pifiil. Chaque fleur a un calice particulier qui dure 
peu , & qui eft de quatre pièces ^ beaucoup moins 
grandes que les pétales. 

B. Feuilles de grandeur naturelle. 

1. 1. Fleurs de grandeur naturelle dans différentes 
portions. 

Port. Cet arbriffeau s'élève un peu moins que le 
cornouiller ordinaire ; Tes fruits font noirâtres dans 
leur maturité ; (es feuilles font prefque toutes tachées 
de rouge noir : on le trouve dans les bois , les baies ; 
il fleurit au mois de juin. Herb. IV, V, VI. 
Il y a une variété a feuilles panachées de blanc. 
Propriétés. Ses fleurs ont une odeur agréable; 
fes fruits font amers 6c défagréables au goût. 

Usages. On tire de l'amande de ion fruit une 
huile pour brûler. Les tourneurs emploient le bois de 
cet arbre , qui eft dur & ployant. On en fait des bro- 
ches de boucher y des lardoires, des peignes de tifle- 
rand. Les mdmes branches fervent, dans la vannerie, 
à faire des cages , &c. Dans quelques provinces , le 
fruit fe nomme puine noire. La pulpe du fruit donne 
une teinture rouge. 

Les chevaux , moutons , chèvres , mangent les 
feuilles i les cochons & vaches les laiflent. 
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Clajft^ TÉTRANDRIE. Ordrt^ DlGYNl£, 
Genre de Un. Cuscuta. 

Herbe annuelle. 

f latin. Cufcuta Europaa ^ Lin. 
Vfrançois. La CUSCUTE. 
Noms < — ^vulgaires. La Guttegutte, la Barbe 
à PE Moine, la Teigne, laRasque, 
\ LA Goutte de Lin , l'Epithim. 

Détail des parties caraSériJIiqtus. 

1. Une fleur deflinëe au microfcope ; elle eft mo- 
oopëtale , a cinq divifions , cinq étamines & deux 
piftils. 

2. Un calice de grandeur naturelle. 

A. B. Aflemblage de fleurs de grandeur naturelle. 

Port. Cette plante devient parafite auffit6t que 
fon chevelu peut s'accrocher à quelques plantes voî- 
£nes ; alors fa racine fe defl^che , fes petites tiges s'at- 
tachent fortement à Técorce des plantes ou des fruits, 
fur-tout fur les genêts , bruyères ; & au moyen de 
plufieurs mamelons qui font Tofiice de fuceoirs , elle 
fe nourrit aux dépens de la plante qui la porte. 
Elle fleurit au mois de Juillet. Herb. II & VI. 

On la nomme épithym , lorfqu'elle croit fur le 
thym ; goutte dt lin 6c agoun de Un , lorfqu^elie 
vit fur le lin. 

Propriétés. Elle a été recommandée comme 
apéritive & purifiante dans les obftruâions , maladies 
de peau, rhumatifmes ; mais elle a très-peu d'aâiom 
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Ctafe^ TÈTRANDRIE. Ordre y TiTRAGWUE... 
Genre de Lin. Potamocetoh^ 

Herbe v i v a c e.. 

f latin. Potamogeton natans ^ Lîn. 
j^ ) François. L'ÉPI Dï AU FLOTTANT, 
«oms < — vulgaire. L'Épi d'Eau a larges feuil-i^ 

C LES. 

Dctaîl des parties cara3énjliques4, 

A. Epi de fleurs de grandeur naturelle»' 

L. Epi de fruits de grandeur naturelle* 

I. Fleur deiHnëe à la loupe ; elle eft compofée 

de quatre pétales , de quatre étamines , & de qua« 

tre ovaires très- petits & fans ftyle i. 

Rarement les quatre ovaires font fécondés» & il 

n'y en a même le plus fouvent qu'un feul. A la bafe 

des feuilles fie des péduncules , on trouve des fii^ 

pules blanchâtres fort grandes. 
H. Feuille de grandeur naturelle» 

Port. Ses tiges font longues , articuIées^; lîrV. 
feuilles font flottantes à la furface de l'eau. On la. 
trouve dans les eaux tranquilles; elle fleurit au mox&. 
de juin. Herb* IL 

Les larges feuilles de cette plante fervent au poîf* 
fon d'abri contre le foleil y dans les temps les plus 
chduds.de l'ité» 
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CUjfcy TÉTRANDRI£« Orine, TeTR A G YNIE. 
Geare de lin. Pùtamogstoh* 

Herbe vivace. 

(latin. Potamogeton luccnSj Lin. 
Noms )fran<;ois. L»ÊPI D'EAU LUISANT. 

(-vulg. 

V 

Détail des parties caraSinJliqms. 

A« Epi de grandeur naturelle; il eft compofé de 
fleurs qui ont quatre pétales^ quatre étamines^ & 
quatre ovaires fans ftyle. 

B. Stipules de grandeur naturelle. 

Port. Ses tiges s'ëlèvent à la fuperficie de l'eau : 
fes feuilles femblent avoir été deATéchées, & trempées 
enfuite dans de Thuile, ce qui les rend luifantes & 
comme vernifTées. On trouve cette plante dans les 
étangs 9 les eaux ftagnantes } elle fleurit au mois 
d'août. Herb.lV.V.VI. 
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Clajfc^ TiTRANDRIE. Ordre ^ TÉTRAGYNIE. 
Genre de lin. Potamogetoh. 

Herbe vivace. 

f latîn. Poumogelon comprtjfum, Vitiè 
I^oms<françois. Le POTAMOGETON. 
1 — vulgaire* l'Herbe d'étang. 

'Déiail des parues caraBinfiiques. 

m. Epî de fleurs de grandeur naturelle. 

a. Epi de fruit. 

A. Une fleur deffinëe à la loupe ; elle eft compo^ 
Ut de quatre pétales , de quatre étamines & de quatre 
piftiU. La corolle tient lieu de calice. 

Le fruit eft compofé de quatre femences unies ; 
obrondes & pointues. 

- Port. Cette plante s'ëlève peu; elle s'étend fur 
la terre , & eft fort branchue; la* tige eft applatîe. 
On la trouve dans les lieux humides , dans les prés , 
les champs , les bois ; elle fleurit en été. Hcrb, V. 
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Clajft, TÉTRANDRIE. Ordn , TiTRAGTNIE. 
Genre de lin. Tillma. 

Herbe annuelle» 

(latin. Tillaa aquatica^ Lin. 
Nam$.<françois.LA GRASSETTE AQUATIQUE. 
C — vulgair. La Gràssette des eaux. 

Déiail des parties caraSinJUfius. 

I. %. Fleurs deffinées i la loupe ; elles font corn- 
pof<fe$ d'un calice à quatre divifions ; de quatre pé- 
tales , de quatre étamines &c de quatre piftils : il y à 
des individus où toutes les parties de la fhiâification 
font au nombre de trois ^ au lieu d*étre au nombre de 
quatre ; mais ils ne font pas abfolument communs. 

Port. Cette plante eft deffinée de grandeur natu* 
relie. Ses feuilles tiennent un peu de la nature des 
feuilles de joubarbe. 

On trouve cette plante dans les lieux aquatiques: 
elle fleurit en autonme* 
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Clafft^ Pentandrie. Ordn^ MONOGYNIE. 
Genre de lin. Hkuotropiuu. 



Herbe Annuelle, 

f latin. Hcliotropium Europaum, Lin, 
^ jfrançois. L'HÉLIOTROPE. 
iNomsx _v4ilgaires. l'Herbe AUX Verrues, la 
Chenille. 



X 



Détail des parties caraSériJiiquts. 

1. Une partie de la plante de grandeur naturelle. 

2. Une fleur deffinée à la loupe, & ouverte afin 
de laifTer voir Tinfertion de cinq ëtamines. 

3. Le fruit dans le calice. 

Port. Ses tiges s*élêvent d'un demi-pied ou en- 
viron ; elles font plus ordinairement couchées par 
terre : on la trouve dans les terrains incultes , fa- 
blonneux, les jardins ; elle fleurit fur la findeTétë. 
Herb.Ln.IV.V.VI. 

Propriétés. Ses feuilles font très-amères , paf- 
fent pour réfolutives , déterfives. 

Usages. On a recommandé Tufage interne de 
cette plante en cataplafmes , pour réfoudre les tu- 
meurs , & déterger les ulcères. On prétend qu'en 
frottant fouvent les verrues avec la plante verte, 
elle les fait tomber plus promptement que le frotr 
tement Ample. 
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Clajfc^ Pentamdrie. Ordre ^ Momogvhib* 
Genre de Lia. Mtosotis^ 

PtANTB AKMVBILB. 

^ latin. Myofotisfcorpioides j Lin. 
Noms 3 fiAoçois. 
i — vulgaire. 

!• Une flear de grandeur naturelte. 

1. Une fleur ouverte » deflinée à la loupe : on voit 
les cinq étamines qui font attachées aux parois internet 
de fon tube 9 & cinq petites écailles blanches qui les 
recouvrent. 

3. Le calice ouvert» defliné i la loupe ; il fert dé 
bafe i quatre germes furmontés d'un ftyle. 

Port. Cette plante eft repréfentée de grandeur na- 
turelle ) il eft rare qu'elle excède cinq pouces dans 
les terreins fecs ou ordinaires ; mais fi elle fe trouve 
dans les prés , elle a quelquefois lufqu'à un pied & 
demi de haut : on la trouve dans les champs , les bois « 
les terreins incultes j elle fleurit tout Tété. Herb. 1. IL 
IV^ VL 
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ClaJJcj PiNTAMDRii. Ordre ^ Monogtnib* 
Génie de Lin. Myosotis. 

PtANTB ANNVILLS. 

r latin. Myofotisfcorpioidespalufiris, Lin. 
Noms^ François. 

l —vulgaire. 

Détail des parties caraSériJliques. 

1 . Une fleur de grandeur naturelle. 

2. Une fleur deÛinée à la loupe } elle eft monopé- 
taie y découpée en cinq parties » & a pour caraâere 
cinqétamines recouvenes chacune d'une petite écaille 
blanche. 

|. Le calice defliné â la loupe j il fert de bafe i 
quatre femences. 

Port. Ses tiges s'élèvent de huit ou dix ponces : 
on la trouve dans les bois > les terreins incultes > les 
marais j elle fleurit en Juin , Juillet & Août. Herb. I. 
IL IV. VL 

M. Linné regarde comme variétés le Myofotis de 
cet article , & celui qui eft repréfenté tom. 2. fîg* 15 2 > 
mais , par des obfervations répétées »& par la culture 
même» on voit que conftamment \t Myofotis fcor» 
pioidespalujiris z (es feuilles beaucoup moins velues » 
très pointues , toujours droites » & toutes fes par- 
ties de deux tiers plus grandes que celles daMyo/otis 
fcorpioides j figi 1 5 2 » qui croît dans les terreins fecs. 
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Clajft^ Pentandrie. Orin^ Monogtnie. 
C^nre de Im. Lithqspkrmum. 

Herbe yivace. 

^latin. Lithofpcrmum officinale. Lin. 

Nom jfr^'^Ç^"- L* GREMIL. 
n *^ v_vulgaires. L'Herbe AUX Perles, 
( l'Herbe perlée. 

Dctaii dts partits caraBcrifiiques. 

i. Une fleur de graqdeur naturelle. 

2. Une fleur deflinëe à la loupe ; elle efl compo- 
fëe d'un feul pétale qui porte cinq ëtamines , & d'un 
piftil divifé par fon bord fupérieur en cinq parties ou 
iegmens peu profonds. 

a. Le calice avec les graines de grandeur naturelle 
€c au moment de leur maturité» 

A. La partie fupérîeure de la tige. 

Port* Ses tiges s'élèvent d'un pied &c demi ou 
environ : fes graines ont le luifant , la couleur & la 
forme de petites perles : on la trouve fur le bord des 
bois , dans les terreins incultes : elle fleurit au prin- 
temps. HerKII.IV.V.VL 

Propriétés. On a recommandé les femences 
comme apéritives, diurétiques. 

Usages. On emploie quelquefois les femences 
concaiTées en infuiîon dans du vin blanc ; mais c'eft 
un médicament peu aâif ^^ & fur lequel on doit peu 
compter,! 
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ClaJJe^ Pbntakorze. Ordre ^ Monogtnii. 
Genre de Lin. Lithos^sb^mum. 

Herbe vivace. 

f latin. Lithofpermu mofficinale j Lm. 
Nnmr 3 françois. L'HERBE AUX PERLtS , LE 
"^^^M GREMIL. 

(^ — vulgaire. La Perlée* 

Détail des parties caraSériJiiques. 

I. Une fleur ouverte , deffinée â la loupe. 

X. Un calice qui ferc de bafeâ quatre graines* 

5» Un calice vu de face. 

4. Des graines de grandeur naturelle j qui ont le 
poli brillant & la couleur des perles. 

Port. Ses tiges s élèvent d'un pied & demi ; on 
la trouve dans les bois ^ les champs , les terreins in-: 
cultes : elle fleurit en été. Herb. IV & VL 

Propriétés. Toute la plante pafle pourvulnéraire^* 
fudorifique > & les femences pour appéritives. 

Usages, Les femences réduites en faiine y & dé« 
layées dans du vin blanc ou de l'eau, ont étéadmi* 
nifl:rées avec quelque fuccès dans des rétentions 
d*urine, mais fcs fuccès appartenoient probablement 
au vin blanc. 
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Clajfc^ Pentandrie. Ordre, MONOGYNIE. 
Genre de Lim Amchuma. ' 

Herbe vivace* 

«f flatiii. Anckufa officinalis y Lin. 
"^"^^Ifrançois. La BUGLOSE COMMUNE. 

Détait des partUs caraScriJiiqucSm 

i. Une fleur de grandeur naturelle^ vue de face» 

a. Une fleur ouverte adn de laifler voir les cinq éta* 
mines attachées à Torifice de fon tube* 

A. Extrémité fupérieure d'une tige de grandeur na- 
turelké 
Bà Une Veuille de grandeur naturelle. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied & demi % elles 
font rameufesy velues y rudes au toucher ; les poils des 
feuilles & des tiges font fins^ durs & très-piquanst 
elle fleurit tout l'été. Herb. IV. 

Propriétés. Les feuilles mâchées laiflent à la 
bouche un petit goût nitreux ; les fleurs font fans 
odeur; toute la plante, excepté la racine, eftdiaré- 
tique, béchique, expeâorante. 

Usages. On emploie les feuilles & les tiges en 
bouillons, apozèmes, décodions; & le fuc dépuré 
fe donne pour faciliter l'expeAoration. On la cultive 
parce qu'elle eft d'un fréquent ufage en médecine. 
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Clafc, PentANDRIE. Ordre, MONOGYNŒ. 
venre de Lin. Ctnociossvm* 

Herbe annuelle. 

riadn. Cynogloffum officinalt , Lin. 
Koms^françois. LA CYNOGLOSSE. 

( — vulg. LA Langue de Chien. 

Détail des pariits caraScriJii^ues. 

l.Une fleur monopëtale y de grandeur naturelle. 
a. Une fleur ouverte , afin de laiiTer voir les cinq 
étamines qu'elle renferme. 

3* Le fruit : c'eft un aflemblage régulier de quatre 
tapfules à une feule loge ^ dont le ftyle eft le centre. 
4. Une feuille de grandeur naturelle. 

Port. Ses tiges s'élèvent de deux ou trois pieds : 
on la trouve dans les terrains incultes , fur le bord des 
chemins ; elle fleurit pendant une grande partie de Tété 
& l'automne. Herb. IL 

Propriétés. La plante froiflee dans les doigts a 
tme odeur fade &c défagréable , un goût falé & her-* 
bacé ; elle paiTe pour vulnéraire ^ déterfive Se un peu 
narcotique. 

Usages. Les racines de cynoglofle entrent dans 
quelques apozèmes ; &c de l'extrait de toute la plante^ 
on fait la bafe des pilules de cynoglofle ^ à quoi on 
ajoute de l'opium. 

Les chevaux 9 vaches ^ moutons ne la tnangent pas; 
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Clajje ^ Pentamprie. OrdrÇf Monogynie. 
Genre 4c Un. Pulmoharia» 

Herbe vivacb. 

latin. PulmonarîaOfficinalis y Lin* 
françois. La PULMONAIRE. 
— vulgaires. L'Herbe aux Poumons i 
' l'Herbe aux Pyi;MONi<^yES , l^Uersk 
pu Taç. 



Noms* 



Détail des parties caraSériJliquês. 

X. (Une fleur monopérale, de grandeur naturelle , 
vae de côté, 

2. Une corolle ouverte ^ ^fin de Uider voir fes 
cinq étamines. 

}• Un calice tnonophylle découpé en cinq parties ; 
il fert de bafe à quatre germes furmontés d'un ftylc. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied ou d'un pied 8c 
demi : elle fe trouve dans les bois \ çUç fleurie au 
mois de Juin. Herb. IL VL 

Propriétés. Ses Feuilles ont un go&t herbacé, qn 
peu falé (Se gluant; eUçsfont vuinçrairçs,bcchiques ^ 
déterfives. 

Usages. On fait avec Tes racines un fyrop béchique^ 
fes feuilles entrent dans les tifannes, infufions, dé« 
codions & bouillons ^ contre les maladies de poi-» 
trine : on en prefcrit le fuc exprimé. 
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Claffi ^ Pentandrib. Ordre ^ MoKOGTNifi« 
Genre et Un. SrjifmiTUM, 

HSRBB VIVACE. 

Ç latin. Symphitum officinale , Lin. 
\ françois- La GRANDE CONSOUDE- 
Noms < — vulgaires. La grande Consire , l'O* 
M RFiLLE d'Ans , la Langue pe Vache ^ 
C l'Herbe a i.a Coupure. 

Détail des parties caraZériftiques* 

t. Une fleur monopétale de grandeur naturelle» 

1. Une fleur ouverte , afin de laifler voir cinq éta- 
mines & cinq écailles pointues qui occupent les incef- 
vallesque laiflent lesétamincs. 

5. Le calice ouvert» au fond duquel fe trouvent 
quatre femences. 

i|. E^tat du calice quand il fert d'enveloppe aux 
graines prêtes de leur état de matutitc* 

Port. Cette plante s'élève d'environ deux pieds; 
les tiges & les feuilles font rudes au toucher \ les ra- 
cines font longues , noires extérieurement , blanches 
en dedans & gluantes : elle croit dans les terreins 
gras, humides , fur le bord des ruifleaux y elle fleurie 
enété. Herb,lV. 

Il y a des, variétés à fleurs blanches , bleues^ jaunes. 

pROPRiiTis. Ses feuillesont un goût fade , gluant 
& nauféeux ; fes racines font douces » mucilagineufes^ 
ic paflent pour un 'excellent vulnéraire. 

Usages. La racine fe prefoit en décoûion : on 
fait aufli des cataplafmes émollients S< réfolutits avec 
les racines pilcçs crues ou cuites. 
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Clajfcy PeNTANDRIE. Ordre ^ MONOGYNlrf 
Genre de Lin. Borago* 

Herbe annuelle, 

/'latin. Borago officinalis , Lin. 
j, )françois. La BOURRACHE. 
^o"^s. — vulgaires. LaBorache, LA Bourro 

(^ CHE , LA LANGUE-DE-B(EUF, 
Détail des parties caraSiriJiiques^ 

1. Une fleur monopétale de grandeur naturelle ^ 
vue de face. 

2. Une fleur vue de côté. 

3. Une fleur ouverte , afin de laifler voir les cinq 
étamînes &: les neâars qui font attachés à fon ori- 
fice interne. 

4. Une partie de la corolle , avec une étamine & 
fes deux neftars. 

5 . Le calice : il fert de bafç à quatre germes fur- 
montés d'un ftil. 

Port, Ses tiges s^élèvent d'environ deux pieds : 
on la trouve dans les jardins , où elle vient fans cul- 
ture ; elle fleurit l'été & Tautomne. 

Propriétés, Les fleurs, feuilles & tiges ont une 
faveur fade , vifqueufe ; elles paflent pour atténuan- 
tes, diurétiques, expeftorantes , fudorifiques, & utiles 
dans les rhumes, catarrhes, fluxions de poitrine. 

Usages. On emploie fouvent les feuilles dans les 
tifanes , bouillons, les apozèmes : on en prend le fuc 
tiré par exprelTion : on en fait un extrait» 
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Clap^ PeNTANDRIE. Ordre ^ MONOGTNIE. 
Genre de Lin. AsPZRxrco. 

Herbe annuelle. 

Hatîn. Afptrugo procumhins ^ Lîn. 
jj Jfrançois. La RAPETTE. 

j — vulgaires. Le Porte - Feuille , la 
V Porte-Feuille , la Raperette» 

Détail des parties caraSériJiiques» 

A. 6. tJne partie d'une tige de grandeur naturelle. 
S* Fleur de grandeur naturelle. 

I. Fleur ouverte , deflinée à la loupe ; elle cil mo* 
nopétale y découpée en quatre ou cinq parties 4 elle 
{èrt de bafe à cinq étamines ; (e% calices font com- 
pofés de deux feuilles, qui^ de très- petites lorfqu'elles 
accompagnent la fleur , deviennent fort grandes 8c 
fervent de réceptacle à quatre femences. 

1. 3* Calices 4e grandeur naturelle 9 dansdifférens 
^tats. 

Port. Ses tiges font foibles, branchues, & garnies 
de poils rudes au toucher ; on la trouve dans les haies» 
fur le bord des chemins ; elle fleurit au mois de juin. 
Herb. II. VI. 

Propriétés. Les feuilles ont un goût herbacé , falé« 
Usages. Elle palTe pour vulnéraire , déterfive» 
Les chevaux, chèvres , moutons , cochons là maor 
gçnti les vachçs nç la rçchçrçhent pas. 
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Claffty PeNTANDRIE. Ordre y MONOGYNIE. 
Genre de Lin. Lycopsis. 

Herbe annuelle. 

Hatin. Lycopjis arvtnjis , Lin. 
jj ) François. La BUGLOSE CORNUE. 
^^\ — vulgaires. La fausse Vipérine, la 

FAUS!>E BugLOSE. 



\ 



Détail des parties caracUriJUqius. 

1 . Fleur de grandeur naturelle hors de Ton calice. 

2. Fleur deffinée à la loupe. 

3. Fleur deiHnée a la loupe , & ouverte longitu- 
dlnalement, afin de laiflfer voir rinCertioa des cinq 
ëtamines qu'elle renferme. 

'M. Extrémité fupérieure d'une tige de grandeur 
naturelle. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied ou environ ; 
Tes fleurs qui font blanches ^ rouges , violettes , &c. 
fur le même pied , ont une iingularité remarquable 
dans la conformation de leur tube. On trouve cette 
plante fur le bord des chefhins , dans les champs » les 
haies , les jardins ; elle fleurit pendant tout Tété. 
Herb. II, III. • 

Les vaches , chevaux , moutons 9 chèvres ^ mangent 
cette plante; les cochons la laiflent. 
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Clajfe^ Péntandrie* Or^r^ ^ Monogynii. 
Genre de Lin. Psumula. 

Plante vivaci, 

' latin. Primula officinalis^ Lin. 
, François. Le PRIMEVERE. 
Noms < — valeaire. La Primbrolls, le Covcov, 

LE Flacon , l*Herbe de la Paralysie» 

l'Herbe de Saint-Paul. 

Détail des parties caraQcrifiiquts. 

I. Une flear monopécale de grandeur naturelle» 
1 laquelle font attachées cinq étamines. 

a. Une corolle ouverte : on 7 diftingue facilement 
rattache des cinq étamines. 

}. Son calice ouvert \ il eft monophille , & découpé 
en cinq parties : il renferme le germe furmonté d'un 
ftyle. 

4* Une feuille de grandeur & de couleur natu* 
relie. 

A. Enveloppe commune des fleurs \ elle eft i pla- 
ceurs divifions. 

Port. Cette plante s eleve de trois ou quatre pou* 
ces : elle croît abondamment dans les prés , les bois: 
elle fleurie au mois d*Âvril. Herb. VI. 

Propriétés. Les fleurs ont une odeur douce tC 
Rgréable \ les feuilles & les tiges ont un goût herbacé , 
la racine eft un peu amere , £ a une odeur qui appco* 
che de celle de lanis. 

Usages. On a beaucoup vanté cette plante autre- 
fois; mais l'expérience n'a pas confirmé les vertus 
quon lui attribuoit alors, â peine U croiton l^ére* 
ment calmante & anodine \ les fleurs fervent â orner 
les falades , & on en mange les feuilles en quelques 
pays. Ceft une variété de cette plante qui fourme la 
multitude de primevères de toutes couleurs ^ cultivées 
par les .curieux fleuriftes. 
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Clajfe^ PentANDRIE. Ordre ^ MoNOGYNIE. 
Genre de Lin. Mestasthes. 

Herbe vivace. 

r latin. Mtnyanihts NympholdeSj Lin. 
Xfrançois. Le MENYANTHE Â FEUILLES 
Noms^ RONDES. 

i vulgair. Le PETIT NeNUFAR , LE PETIT 

V Nymphéa, le Mentante de Rivière; 
Détail des parties caraSirifllques. 

A. B. Fleurs de grandeur naturelle ; elles font com- 
pofëes d'une corolle monopétale ^ découpée en cinq 
parties 9 de cinq étamines^ d'un piftil^ & d'un calice 
à cinq divifions. 

C Fleur deflînée avant fon épanouîffement; 

D. Feuille vue en deiTus. 

E. Feuille vue en deflbus. 

Port. Cette plante croît dans les étangs , les ri- 
vières; fes feuilles nagent à la fuperficie de l'eau : elle 
fleurit au mois de juillet. Herb. VL 
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CUfty PenTANDRIE. Ordre y MONOGTNIE. 
Cenre de Lin. Mmhtasthes. 

Herbe vivace. 

Îlatîn. McFryantîus trifoliata , Lin. 
françois. Le MENIaNTHE. 
— ^vulgaire. Le Trèfle d'eav. 

Détail des parties caraSmJiiques. 

ï . Dirpolîtion des fleurs avant leur épanouliTemenr. 

2, Une fleur de grandeur naturelle : elle eft mono- 
pétale , découpée en cinq parties régulières ;elle a cinq 
étamines Se un piflil. 

3. Une feuille de grandeur naturelle. 

Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied ou d'un pied 
& demi ; elles fe recourbent aflez ordinairement avant 
que d'être parvenues a cette hauteur. On la trouve 
dans les marais à la queue des étangs : elle fleurit au 
printemps. Herb. IV. VL 

Propriétés. Les feuilles & les tiges ont une odeur 
forte 9 une faveur amère ^ acre. Les feuilles employées 
en infufion , font apéritives y fébrifuges y utiles contre 
les obftruâions, ficlaxatives : on les emploie avecfuc- 
cès dans les affeâions fcorbutiques , écrouelleufes ^ 
dans les maladies de peau invétérées, la goutte ,' les 
rhumatifmes, l'hydropiiie. La poudre eft purgative, 
vomitive , fébrifuge, mais peu utile. 

La plupart des beftiaux n'en mangent point. 
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Clàjfc , PentANDRIE. Ordre , MONOGYNIE. 
Genre de Lin. Lysi^achia. 

Herbe y i y a c. e. 

f latin. Lyfinachia NummuUria y Lînu 
^ (françois. La NUMMULAIRE. 
«oms. — vulgaires, L'Herbe aux Deniers <m 

( AUX ECUS , l'Herbe a cent maux. 

Détail dis parties caraSériJliques. 

1. Une fleur de grandeur naturelle : elleeft ma- 
nopétale , découpée profondément en iîx parties i 
elle a cinq étamines &C un piflil. 

2. Le calice. 

3. La fleur vue féparément. 

4. Les étamines & le piftil. 

Port. .Ses tiges font rampantes^ longues d'un 
pied ou environ : on la trouve dans les fofles y les 
bois humides y les prairies ; elle fleurît au mob de 
Juillet. Herb. III. IV. 

Propriétés. Les feuilles ont un goût aigrelet 
qui n'eft pas défagréable, & font aftringentes; elles 
paflent pour vulnéraires. 

Usages. Le fuc y Pinfufîon ou la décoAion des 
feuilles y font recommandés contre le fcorbut ^ le$ 
hémorragies. 
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Claffe , Pentandrie. Ordre , Monogtnie« 
Genre de Lin. Asagallis, 

Plants annuelle. 

C latin Anagalïs afvenfis , Lin. 
j^ 1 françois le MOURON ROUGE. 
i^ioms \ — vulgaire BeauMouron, Mouron nouGE, 

>> Mouron mâle, Moulon. 
Dctail des parties caraSeriftiques. 

I • Une corolle monopécale de grandeur naturelle, 
a. Cinq écamines attachées à la corolle. 

}• Une capfule uniloculaire , s'ouvrant en forme 
de boîte à favonnette. 

4* Les graines qu'elle renferme. 

5. Un calice de cinq feuilles. 

Port. Cette plante a deux â fix pouces de hau- 
teur : elle vient dans les terreins cultivés : elle fleurit 
tout Tété. Heib. I, IV, V- 

II y a une varîiti à fieurs bleues. 

Propriétés. Elle pafle pour fudorifique vulné- 
raire , utile contre la folie, l'épilepfie j & récem- 
ment on l'a beaucoup recommandé contre la rage, 
mais ces vertus ne font pas confirmées généralement. 

Usage. On emploie les feuilles & tiges en décoc* 

tion à la dofe d'une ou deux poignées par pinte d'eau; 
ou on en prefcrit le fuc tiré par expreifion : on en 

fait aufli avec Tefprit de vin une teinture que l'on 
dit très adtive : on la mange en falade & cuite : elle 
eft nuisible aux petits oifeaux. Le mouron rouge a fes 
feuilles pidées en deifous , & fefliles ou fans queue ; 
& le mouron des oifeaux a fes feuilles pétiolées, ou 
Avec des queues. 
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Clafe^ Pentandrie. Ordre ^ Monogynie, 
Genre de lin. Asagallis* ^ 

Herbe annuelle. 

rlatin. AnagaUis arvenjis cœrulca, Lîn. 
^ ) François, Le MOURON BLEU. 
iMomsj vulgaires. La Molêne Bleue , LE 

(^ Mouron femelle. 

Détail des parties caraSériJiiqucs. 

I. Une fleur monopétale de grandeur naturelle; 
elle a cinq étamines 6c un piftil. 
%. Le calice, 

3. Le calice qui fert de bafe au fruit. 

4. Le fruit dans fa maturité & ouvert comme une 
boîte à favonnette. 

Port. Ses tiges s'élèvent de trois ou quatre pou- 
ces : on la trouve communément dans les jardins, 
les champs ; elle fleurit une grande partie de Tété. 
Herb. LIV. V.VL 

Propriétés. Les feuilles ont un goût un peu 
ftyptique & falé ; fes propriétés font les mêmes que 
celles du mouron rouge , dont il eft une variété. 
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Clajfe j Pentandrie. Ordre j Monogynte. 
Genre de Lin. Cosvolvulvs^ 

Plante vivace. 

* latin Convolvulus arvenfis , lÀn. 

François le Petit LISERON. 

' — vulgaire. Petit Lison ou Liseron : Pe- 
titLiseret ou Liset, Ligneul. Bien ài^% 
gens prononcent Leigneux. On l'appelle 
auflî Clochette. 



Noms 



Détail des parties caraclcrifiiques, 

1. Une fleur de grandeur naturelle. 

2. La corolle ouverte pour y lailTer entrevoir les 
attaches de cinq étamines. 

5. Les cinq étamines. 

4. Le piftil & fes deux (ligmates. 

5. Une capfule luifante, tenant k un calice de 
cinq feuilles. 

6. Forme des graines. 

Port. Elle rampe ou s'élève en s'attachant auic 
corps qui l'environnent : fa racine eft longue , me- 
nue , rampante : elle fleurit tout Tété & l'automne » 

& même jufqu'au grand froid. Elle eft très commune. 
Herb. II,V. 

Il y a une variété à fleurs blanches j dent le milieu 
eft pourpre. 

PROPRiÊTis. Elle pafle pour un bon vulnéraire. 
On la dit aufli purgative. La fleur a une légère 
odeur d'amande. 

Usage. On fe fert peu de cette plante à l'inté- 
rieur , mais i l'extérieur on applique lut les bleflurei 
les feuilles &c les tiges pilées. 
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Claffi^ Pentandrie. Ordn^ Monogynie» 
Genre de Un* CoNVOuruius. 

Herbe vivace* 

1 latin* Convolvidus ftpium ^ Lin. 
françois. LE GRAND LISERON, 
—vulgaires. LE LiSON BLANC , LE GRAND 
LEIGNEUX ou LiGNEUL, la GRANDS 
Clochette blanche. 

Détail des parties caraSérifiiques^ 

'A. Une fleur monopëtale de grandeur naturelle^ 
B. Une fleur avant fon épanouiflement. 
I . Une fleur ouverte, afin de iaiflèr voir les cinq ëta- 
mines qui lui font adhérentes. 
a. Le pîftiU 

3. Le calice« 

4. Les feuilles florales. 

Port. Ses tiges s'élèvent très4iaut àl^aide des corps 
voifîns fur lefquels elles grimpent ; (es fleurs paroiflènt 
l'été fit l'automne : on la trouve dans les champs , les 
haies , les buiffons. Herb. IL 

Propriétés. La tige 6c les queues des feuilles font 
laiteufes , & le lait eft acre. On a employé le fuc de 
ce liferon contre la jaunifle^l'hydropifie ; ce fuc épaiflt 
eft la fcammonée d'Europe. Les racines purgent les 
hommes ; cependant les cochons la mangent. 

Les chèvres ^ moutons , chevaux mangent l'herbe , 
mais les vaches n'en mangent pas. 

Usages. On a employé intérieurement 8c exté- 
rieurement les feuilles bouillies comme médicament 
vulnéraire. 
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Clàjfe , Pbmtanouie. Ordre ^ Monogynib., 
CearedeLin* Camfakula, 

PlANTB VlVAtE. 

r latin. Campanula rotundifolia , Lin. 
Noms { ftançois. La PETITE CAMPANULLE. 
L — Yolgaires. La Clochette» ts Dsz. 

Détail des parties caraàérifiiques. 

u Une fleur monopécale de grandeur naturelle* 

!• La fleur ouverte : on voit les cinq étatnines 
qu'elle renferme. 

3. Les cinq étamines embraffent étroitement le 
germe furmonté d'un ftyle triforquéé 

PoiLT* Cette plante s*éieve d'un pied ou envicoti } 
fes tiges font très bibles^ & courbées par le poids de 
leurs fleurs : on la nomme rotundifcUa , parcequefes 
feuilles radicales font en forme de cœur : elle fe trouve 
dans les prés » les baies j elle fleurit tout Tété. Herb. L 
U.IU.V.VL 

On trouve cette CampanuUe à fleur bleue f â fleur 
blanche & â fleur cendrée. 

Usages. Cette plante pourroit être cultivée conune 
fleur d'ornement \ mais pour l'empccber de tracer & 
pour qu'elle fit ronfle , il fàudroit la tenir dans des pots 
enfouis en terre : le fuc de la fleur tiré par expre£* 
fion » donne une enae bleue » qui devient ^ene en 7 
ajoutant de l'alun. 



Digitized 



by Google 



^9 



/ 



2'etûte^ Oarrifanulle^ . 



Digitized by VjOOQ IC 



Digitized 



by Google 



Digitized 



by Google 



Clajfi , PentANDRIE. Orin ^ MONOGYMIE. 
Genre de lin. Campahvla. 

Herbe bisannuelle* 

Î latin* Campantda Rapunculus, Lin« 
françois. La RAIPONCE. 
— ^vulgaire. La Campanule raiponce. 

Ditail des partus caraJcUnfiiquts. 

I. Une fleur de grandeur naturelle, 

1. Une fleur ouverte. 

3. Chaque fleur a cinq ëtamines unies par lems 
bafes ; elles forment une gaine qu'un piftil trifiirqué 
traverfe. 

4» Les cinq étamines feules. 

5. Une feuille de grandeur naturelle. 

6. La racine. 

Port. Ses tiges un peu velues s'ëlèvent àlahao-^ 
teur de deux pieds : on la trouve dans les prés , les 
vignes ; elle eft auffi cultivée par les maraichers; 
elle fleurit tout Tété. Herb. II. 

Propriétés. La racine a une faveur agréable. 
Usages. Cette racine y 6c même les feuilles fe 
mangent en falade , foit feules ^ foit avec les mâches. 
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Claffe ^ Pbntanorib. Ordre j Monogyhib* 
Genre de Un. Camfaixula. 

Herbe vivacb. 

r latin. Campanula ptTRcifolia , Lin* 
V S François. La CAMPANULE DES PAR- 
Nomsj TERRES. 

{^ — vulgaires. La Clochi , la Campanb. 

' Détail des parties çaraScriJiiques. 

I • Une fleur monopétale , de grandeur naturelle , 
à cinq divifions. 

t. La même fleur ouverte » on voit les cinq cta- 
mines qui fonx attachées à Ton fond. 
^ }• Le calice eft à cinq diviflons : il fert d'enveloppe 
au germe qui eft fuvmonté d'un ftyle à ttois ftygmates. 

Port. Ses tiges s*élevent d environ deux pieds : 
on la trouve dans les bois > les haies y elle fleurie au 
mois de Juin. Herb. II. 

II y ddes individus à fleurs blanches & à fleurs blettes ; 
& on cultive fur^out les variétés k fleurs doubles de ces 
deux couleurs. 

PROPRiixis. Les feuilles & les tiges ont une fa- 
veur acerbe Se défagréable; les fleurs laifleACj après 
les avoir mâchées » un goûc mielleux. 
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Clajfc^ PeNTANDRIE. Ordrc^ MONOGTNIE. 
Genre de Lin. Campanvla. 

Herbe vivace* 

flatin. Canipanula glomtrata^ Lin. 
j^ jFrançois. La CAMPANULE DES PRÉS. 
^^^\ — vulgaires. La Cloche, oic la petite 
( Gantelêe, le Battant des Prés* 

Détail des parties caraSérifiiques. 

A. 6. Fleurs de grandeur naturelle ; elles font mo^ 
nopétales , régulières, découpées en cinq parties ; elles 
ont cinq étamines qui enveloppent le germe , &C un 
piftil i trois ftygmates recourbés. 

Port. Cette plante s'élève de deux pieds ou en« 
viron. On la trouve dans les prairies , dans les bois ^ 
les haies ; elle fleurit au mois de juillet. Herb. VU 

PROPRiÉTâs. Les fleurs (ont fans odeur ; les feuilles 
ont un goût herbacé, légèrement falé & vifqueux. 
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Clafc^ Pentandrie. Ordre, MONOGYNIE» 
Genre de Lm* Cahpanula. 

Herbe vivace. 

rlatÎB. CampanuliL glomeratUy Lin. 
Nom 3fr"Ç<>i5- '-^ PETITE GANTELÉE. 
noms < — ^vulgaires. La Ganteline , la Campa* 

Q METTE^ l'Herbe de la Vierge. 

Détail des parties caraSériJliqucs. 

Ses fleurs font monopëtales , découpées en cinq 
parties : elle ont cinq étamines , & un piftil pour Tor*- 
dinaire fendu en trois , ou à trois pointes. Chaque 
fleur eft foutenue par un calice d'une feule pièce, i 
cinq divifions. 

A. B. Fleurs de grandeur naturelle ; elles font dif** 
pofées par paquets alternativement pofés le long des 
tiges. 

Il y a des vanités à fleur blanche y âjleur hUut^ &. 
k fieur rouge. 

Feuille de grandeur naturelle , vue en defltis* 
Feuille de grandeur naturelle 9 vue en deflbus. 
Port. Ses tiges s'élèvent d'un pied & demi ou en* 
viron ; on la trouve dans les prés , les bois ; elle 
fleurit en été ftc en automne. Herb, IIL VL 

Usages. Ses fleurs peuvent fervir à l'ornemeat 
des parterres» 
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ClaJJc , PENTANBRie. Ofirc j MONQGYNIE. 
CenredcLin, ÇAMFAXfULA. 

riBRBÇ ANHUELLE. 

r latin. Campanida Spéculum , Lin. 
Noms i fiançois. Le MIROIR DE VÉNUS. 
\ T-*-vulgaire. La Oquc^tte. 

Détail dcsfÇLrties caraStcnfiiques* 

I. Une fleur monopérale de grandeur nacntelte, 
compofée de cinq éramines ^ d'un piftil à crois ftyg* 
macesy d'un neâar & d'im calice de cinq feuilles» 
ibuvenc plus longues que la corolle. 

1. Une fleur de grandeur naturelle , vue de coté* 

)• Les étamines &le piftil defllncs à la loupe. 

Les femeQces font renfermées dans une capfule ï 
trois loges » qui a une forme triangulaire. 

PoitT. Ses tiges s'élèvent de huit ou dix pouces : 
on la trouve dans les champs \ elle fleurit au mois de 
Juillet. HerbJV. VL 

Usages. Elle fe mange en falade : on la cultive 
dans quelques jardins où elle fait un joli effet , par la 
grande quantité dç fes fleurs bleues , gris-de-iin oa 
)?lanche^« 
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Clafe^ Pentandri£. Ordre, MONOGTNIE» 
tG^are de lixu Pbttbpma^ 

Herbe an n velle^ 
t\zûn. Pkyteuma orbicularU, Lin. 
* ) — vulg. La TiTE Chevelue^ LES Cri^ 

[, VEUX D*EvâQUE. 

Ditail des parties cara3injliques^ 

A. Fleurs de grandeur naturelle» 

B. Feuille radicale de grandeur naturelle. La âenr 
eft compofée d'un nombre indéterminé de petites 
fleurs hermaphrodites placées confufément , & qui ont 
chacune un calice , une corolle , cinq étamines un 
piftil bifurqué , &c quelquefois trifurqué. 

La corolle y les étamines & le piftil font d'une cou- 
leur violette , que les plus habiles artiftes s'efforcent 
vainement de rendre. 

I. Fleur deflinée à la loupe : un calice divifé en 
cinq parties fert de bafe à une corolle à cinq divifions* 

a. Fleur vue de face> Se deffinée à la loupe* 

Port. Cette plante s'élève d'un pied ou environ* 
On la trouve dans les prés : cUe fleurît au mob de 
}uim Herb.VL 
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Clajfc^ Pentandrie. Ordn^ Monogyni£« 
Genre de Lîiu Sahoius. 

Herbe annuelle* 

1^ rlatin. Samolus Valerandi ^ Lin. 
*^^™Mfrançois. Le MOURON D'EAU. 

Détail des parties caraScrifiiqtus. 

I. AiTemblage de fleurs de grandeur naturelle* 
1. Une fleur defiinée à la loupe ; elle eft mono- 

pëtale, découpée en cinq parties ^ &c a cinq étamiiie$ 

inférées à l'orifice interne de Ton tube. 

3. Une fleur vue de face. 

4. Une fleur vue de côté, 

5. Le piftil. 

6. Le calice. 

7» Le fruit dans le calice. 

8. Le fruit &: les graines de grofleur naturelle* 

9. 10. Des capfules ouvertes. 

Port. Cette plante s'élève d'un pied ou environ: 
.on la trouve dans les ruifleaux j fur le bord des ri- 
vières , dans les terreins marécageux ; elle fleurit en 
été. Herb. VL 

Propriétés. Les feuilles ont un goût herbacé , 
un peu acre. Cette plante pourroit être employée en 
médecine commis le beccabunga ^ mais elle n'eft pas 
ufitée« 
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Clajft^ PÉNTANDRIt. Ofdrt^ MONO^YNIË. 
Cenre de Lin. Lonicera. 

Arbri^seax^ 

Î latin. Lonkera Pcricfymenum , Lin. 
françois. Le CHÈVRE-FEUILLE DES 
BOIS. 

Détail des parties caràctérijliques^ 

A. Fleurs de grandeur naturelle ; elles font corn**' 
pofées d'un petit calice à cinq dents , d'une corolle 
tnonopétale à cinq divifions, dont quatre Aipérieures^ 
& une inférieure ; de cinq étamines , &: d'un fiyle 
plus long que les Staminés. Les fruits font des baies 
qui contiennent plufieurs femences* 

B. Feuilles de grandeur naturelle ; elles (ont op« 
pofées '9 & feffiles ou fans queue. ' 

Port. Cet arbriiTeau eft commun dans les bois ^ 
les haies : on le cultive dans les jardins ; il fleurit 
en mai & juin. Herb. V. VI. 

Il y a deux autres ejpices de chirre-feuille , cultivées 
dans les Jardins, & qui ont fur le précédent T avantage 
de donner de plus belles fieurs pour la vivacité des cou-» 
leurs; tun efi le cfàvre^feuille d^ Italie^ ouïe chèvrt^ 
feuille printaniery qui fleurit dès le mois de mai; & 
le ckhre-feuille femper virens , ou toujours vert', qui 
ne perd pas f es feuilles , & donne des fleurs en tout 
temps 9 excepté dans le temps des gelées. 

Propriétés. Ses fleurs répandent une odeur fort 
agréable ; fes feuilles font un peu amères. Ses fleurs 
& fes baies paiTent pour diurétiques ; fes feuilles pour 
vulnéraires &t déterfives» 

Usages. On fe fert quelquefois des fleurs en 
tîfane : on en diftille une eau qui paife pour ophthalf 
mi^ue. 
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Cla^tj Pentandrie. On/« , Monogynie* 

Genre de lin. Lonicbrà. 

A R B R î S S È A U. 

1^ Clatin. Lonictray Pericfymenum ^ Lîn* 
^^"^^(françois. LE CHÈVRE-FEUILLE. 

Détail déS parties caraBcn^iqtus^ 

î . L'extrémité fupérieure d'une fleur o^averte , afin 
de laifler voir les cinq étamines qui lui font adhérentes* 

1. Le germe furmonté d*un long ftyle. 

A. Toutes les fleurs ont pour réceptacle une coupe 
perfoliéc. 

Port. Ses tiges s'élèvent en grimpant fur les arbres 
voifins ; il fleurit vers la fin de l'été. Herb. II. V. 

Il y a une variété à fctdllcs de chine ou dentée y un^ 
à feuilles panachées^ une à feuilles velues ^ &c. 

Propriétés, Les feuilles ont une odeur dé(agréa« 
ble ; l'écoîce eft fort acre. L'extrait de chèvre-feuille 
a été cru un remède contre les douleurs utérines après 
l'accouchement. 

Usages. Les feuilles &c les fleurs ont été em- 
ployées en décoftion : on en préparoit auflî un extrait* 

Le plus grand mérite du chèvre-feuille, le mieux fon- 
dé , eft de fervir à la décoration & à l'agrément des 
Jardins par ks belles fleurs, dont la forme eft élégante, 
& l'odeur fuave* On trouve encore dans les jardins 
deux autres efpèces de chèvre-feuillç ; le printanier , 
Lonicera caprifolium, & celui qui eft toujours vert , Lo^ 
nicera femper virens ; celui-ci conferve fes feuilles 
durant l'hiver ; il fleurit jufqu'aux fortes gelées & dèf 
qu'elles font paflees 
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